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hES ÉVÉNEMENTS 
Si les harangues de Mussolini ne font plus recette, l'emprunt de la Défense 

Nationale en France a obtenu un superbe succès ! 

Dès qu'un dictateur parle nous sa-
vons que c'est pour nous dire ce qu'il 
ne pense pas. Dans ce sens, on peut 
affirmer qu'ils mentent même quand 
ils disent la vérité, puisque c'est pour 
nous tromper ! 

Cette suspicion légitime, comme di-
sent les juristes, s'applique aux pro-
pos d'Hitler autant qu'à ceux de Mus-
solini. Mais, en ce qui touche ce der-
nier, il s'y ajoute un coefficient de 
discrédit personnel dû à la position 
asservie dans laquelle l'a mis son al-
liance avec l'Allemagne. Il se vante 
du joug qu'Hitler lui a passé. Mais il 
a beau faire le fier, le faraud et se 
glorifier de la chaîne qu'il porte au 
cou, le monde ne s'y trompe pas... 

« Allié » à Hitler ? Non « lié » par 
lui et le Duce prête à sourire quand il 
parle superbement de la politique ita-
lienne. En face de nous, il n'y a qu'une 
politique, celle de l'axe qui est 
conduite par Berlin !... Hitler a mis 
Mussolini au « pas de l'oie ». — C'est 
pour mieux te plumer, mon enfant ! 

*** 
Cela explique assez pourquoi les 

parades de Mussolini ne font plus 
recette et pourquoi sa harangue de 
Turin est tombée dans l'indifférence 
générale. C'est en vain qu'il déploie 
tout son art de mise en scène, ses ca-
botinages n'intéressent plus le public. 

A peine a-t-on remarqué la diffé-
rence. , de fond entre celui-là et ses 
précédents discours et comme il y a 
loin de ce qu'il a dit dimanche der-
nier à ce qu'il proférait quelques 
mois plus tôt ! Il ne réclame plus ni 
la Corse, ni Djibouti, ni la Tunisie. 
A peine a-t-on relevé les commentai-
res d'admiration éperdue que sa 
« modération » a provoqués dans sa 
presse, indignée qu'une telle générosi-
té ne rencontre chez nous que froi-
deur et dédain ! * ** 

Il faudra autre chose, désormais, 
pour nous émouvoir. Nous savons à 
quoi nous la devons cette « générosi-
té » de Mussolini qui veut bien nous 
faire la grâce de nous laisser ce qu'il 
ne peut pas nous prendre ! 

Générosité ?... Non, peur des coups ! 
Si la France avait flanché devant les 

menaces, ça y était ! Et le bon apô-
tre comptait bien là-dessus ! Tous les 
précédents lui permettaient de l'espé-
rer. Nous avions si souvent cédé !... 
Mais il s'est trouvé qu'on avait fini 
par comprendre à quoi cela nous me-
nait, que cette fois on en a eu assez 
d'abandonner sa bourse aux bandits 
pour sauver sa chemise et qu'on l'a 
fait savoir à qui de droit. 

Alors, comme nous ne reculions 
plus, on a cessé d'avancer ! 

Voilà toute l'explication de cette 
fameuse modération dont la presse 
fasciste fait tant d'histoires. Seule-
ment, de même que nous savons très 
bien ce qui a calmé Mussolini, nous 
savons aussi "ce qui recommencerait 
à l'exciter !... Le véritable apaisement 
avec des gaillards de cette sorte 
consiste à les bien persuader que le 
temps est passé des brigandages fa-
ciles et sans danger. 

Il nous faudrait une dose de naï-
veté donc nous ne sommes plus capa-
bles pour croire de leur part à un 
changement de politique. Ils n'ont re-
noncé à rien ! Ils n'ont fait que chan-
ger de méthode ! 

Comme ils ne peuvent plus espérer 
nous avoir à l'esbrouffe, il ne s'agit 
que de nous endormir ! 

Eh ! bien, on est fixé à cet égard en 
France aussi bien qu'en Angleterre. 
On n'y croit plus aux paroles des dic-
tateurs, soit qu'ils nous fassent le 
chantage de la guerre, soit qu'ils es-
sayent de nous désarmer par des pro-
messe,, de paix. 

Désormais, cela ne dépend plus 
d'eux seuls. Nous n'avons aucune 
confiance dans les serments d'Hitler, 
pas plus que dans les vaines paroles 
de Mussolini et nous croyons, au con- , 
traire, que rien ne vaut mieux, com- i 
me garantie de la paix, que la puissan- ' 
ce de guerre de la France et de l'An-
gleterre. 

*** 
Le succès triomphal de l'emprunt 

français, voilà une belle réponse, une 

réplique décisive aux harangues de 
Mussolini. Elle lui démontrera clair 
comme le jour que le pays chez nous 
est derrière son gouvernement et que 
Daladier ne bluffe pas, lui, quand il 
invoque la résolution du peuple fran-
çais !... 

En six heures de temps, sur un sim-
ple appel du gouvernement, six mil-
liards versés à la Défense Nationale, 
cela passe en importance tous les ef-
fets d'éloquence du beau-père de Cia-
no ! Et soyez sûr que celui-ci l'aura 
compris. 

Il comparera dans son cœur attris-
té ce qu'il est obligé de faire, lui, 
quand il réclame de l'argent à son 
pays, les procédés de contrainte et de 
spoliation auxquels il lui faut recou-
rir ! Il pensera avec amertume que 
tout ce qu'il peut obtenir de son peu-
ple ce sont des ovations, des acclama-
tions, des enthousiasmes de place pu-
blique et des triomphes de carre-
four !... Et il ne pourra pas manquer 
de se dire que ceci ne compense pas 
cela ! 

On a dit — et c'est vrai — que ce 
succès de l'emprunt est dû à la con-
fiance revenue par la stabilité minis-
térielle et par une technique qui se 
révèle efficace dès que la politicaille-
rie cesse de mettre en danger l'action 
des gouvernants. 

Mais c'est aussi, c'est surtout un 
acte de confiance en la France qui si-
gnifie de la sorte à ceux qui avaient 
pu en douter sa volonté d'assurer la 
défense de son droit et de sa liberté. 

Emile LAPORTE. 
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VN PETIT MOT D'ECRIT. 

Congés payés 
On s'est décidé, ces temps-ci, à mettre 

un peu d'ordre dans l'institution des 
congés payés ; elle en avait besoin. C'est 
ainsi qu'on ne reverra pas ce scandale 
qui a consisté pendant deux ans à arrê-
ter, la même quinzaine, toute la produc-
tion du pays, notamment celle des usines 
travaillant pour la défense nationale et 
à jeter des milliers de touristes vers cer-
taines régions où une propagande mala-
droite les poussait, alors qu'elles n'étaient 
pas en mesure d'en recevoir la moitié. 

Le résultat de cette mauvaise organi-
sation, de ce désordre, on a pu le juger ; j 
fermeture des ateliers de guerre au mo- j 
ment où chaque heure perdue pouvait \ 
être tragique, et, pour les bénéficiaires, ' 
voyages ratés où les déceptions et la dé- \ 
pense ont eu plus de place que le plai- \ 
sir. Ne parlons pas des désagréments 
éprouvés par maintes municipalités et 
aussi par maints hôteliers qui n'ont pas 
gardé un souvenir aimable de leurs visi-
teurs... 

La leçon a servi ■ et, cette fois, les 
congés payés vont s'échelonner entre le 
14 juillet et le 15 septembre. C'est la pé-
riode des vacances scolaires ; les famil-
les seront réunies, c'est fort bien. Reste 
à aménager autant que possible la circu-
lation des touristes. Je ne parle pas des 
transports : les Chemins de fer ont réso-
lu les difficultés du problème avec intel-
ligence et méthode et, d'autre part, ils 
offrent aux citadins touristes un choix 
varie de voyages circulaires, aux itinérai-
res judicieux, avec des réductions de ta-
rifs engageantes ; ils n'ont pas mieux à 
faire Je songe aux mésaventures dont 
nombre de voyageurs ont été jadis les 
victimes et qui auraient, pour résultat 
fatal, si elles se renouvelaient, de passer 
à ces derniers le goût des déplacements 
Je songe aux touristes qui n'ont point 
trouvé d'asile, à ceux qui ont payé très 
cher, trop cher infiniment, un abri in-
confortable ; je songe, enfin que s'il est 
des hôteliers à la fois pleins d'initiati-
ve, de mesure et de prudence, il en est 
d'autres qui commettent cette lourde er-
reur de profiter trop âprement de l'au-
baine qui passe et qu'ils s'imaginent, 
bien à tort, ne pas comporter de lende-
mains. 

Il faudrait que les Syndicats d'initia-
tive, complétant l'action des réseaux et 
dont certains font d'ailleurs merveille, 
ne se bornent pas à assurer à leur pro-
vince la publicité nécessaire ; il faut aus-
si qu'ils rendent celle-ci aimable non seu-
lement par ses sites et par ses monu-
ments, mais aussi par l'accueil qu'elle 
réserve aux visiteurs. Pour cela, il faut 
qu'ils condamnent les tarifs abusifs des 
jours de « coups de feu », qu'ils veil-
lent à ce que la qualité des menus ne soit 
pas à l'inverse des prix et qu'aux jours 
d'encombrement, on trouve à la ville ou 
au village, dans des conditions hon-

Informations 
L'Angleterre 

entre l'Allemagne et la Pologne 
Dans une question écrite, le député 

travailliste Fletcher a demandé au pre-
mier ministre si la politique du gouver-
nement britannique tend à encourager 
l'établissement de bonnes relations entre 
l'Allemagne et la Pologne et à faciliter, 
par tous les moyens possibles, un règle-
ment pacifique des différends qui existent 
entre les deux pays. 

M. Chamberlain a répondu affirmati-
vement à cette question, en ajoutant : 

« Le gouvernement de Sa Majesté ne 
peut adopter une attitude déterminée 
que si elle reçoit l'approbation des deux 
parties en conflit. » 

Fortifications de Gibraltar 
Les tranchées construites sur les or-

dres du général Franco, qui ont mainte-
nant quinze pieds de largeur, s'étendent 
à travers toute la bande de territoire 
neutre qui sépare l'Espagne de Gibral-
tar. 

Pendant toute la journée, des milliers 
de soldats et des centaines d'hommes 
venus des prisons du sud de l'Espagne 
ont creusé ces tranchées et installé des 
canons antitanks et des mitrailleuses du 
côté espagnol de ces défenses. 

Le défilé de la victoire à Madrid 
Les fêtes de la Victoire ont commen-

cé vendredi, à 9 heures, par la remise 
de la croix laurée de Saint-Ferdinand 
au général Franco, suivie du défilé des 
troupes. 

Le général Saliquet, chef de l'armée 
du Centre, ouvrait la marche, entouré 
de son état-major. Suivaient dans l'or-
dre : l'état-major du corps de troupes 
volontaires, troupes italiennes et les 
forces à pied et motorisées italiennes. 
Venaieiit.ensuite.des détachements de la 
marine séspagsrolej1 des -détachements des 
armées du Sud et du Levant, les divers 
corps d'armée. Puis ont défilé les trou-
pes montées, l'artillerie, les tanks, l'in-
tendance et le corps de santé. 

Les troupes en tenue de campagne, 
l'arme sur l'épaule, criaient: « Vive 
l'Espagne ! », en passant devant le gé-
néral Franco. 

Après le défilé, a eu lieu un banquet et 
à 18 heures, une représentation de ga-
la à l'Opéra. 

200.000 hommes ont pris part au défi-
lé de la victoire, à Madrid, 15.000 Ita-
liens et 2.500 Allemands participaient au 
défilé. 

Les revendications coloniales 
allemandes 

Au Congrès colonial, le général von 
Epp a encore pris la parole pour affir-
mer que la création de la grande Alle-
magne et .son union avec l'Italie permet-
taient d'espérer la restitution prochaine 
des colonies allemandes. 

Le professeur von Freytag Loringho 
ven a affirmé que les revendications co-
loniales de l'Allemagne étaient avant 
tout une question de droit et d'honneur 
et non pas un problème économique, 
comme le voudrait l'Angleterre. 

Le mensonge colonial dut traité de Ver-
sailles ne peut être aboli que par la res-
titution des colonies, d'autant plus que 
le système des mandats aurait fait fail-
lite. 

Mécontentement de l'Italie (?) 
On ne dissimule pas le mécontente-

ment causé à Rome par l'attitude du 
gouvernement d'Ankara, auquel on fait 
grief d'avoir adhéré à l'accord proposé 
par Londres. 

Par ce geste, la Turquie s'est écartée 
de la politique de stricte neutralité qu'el-
le suivait depuis quinze ans et a saboté 
l'œuvre de reconstruction nationale à la-
quelle s'était consacré Ataturk, dont la 
volonté, d'après les observateurs ita-
liens, aurait été trahie par les dirigeants 
actuels de la Turquie. 

Enfin, on ne perd pas de vue non 
plr<> la question des rapports de la nou-
velle Espagne avec les Etats démocrati-
ques, et on considère avec défiance le 
prochain voyage de M. Van Zeeland à 
Burgos. 

En Bohême 
La presse polonaise annonce que les 

autorités allemandes ont arrêté à Brno, 
en Bohême, le docteur Sobodka, chef de 
la police et vingt-huit agents de police, 
accusés d'avoir distribué des tracts 
antiallemands. 

Ces agents ont été incarcérés à la pri-
son de Spitzberg. 
m,llllli uiiiiiiiiiiiiiiiiiiiifiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii 
nétes et salubres, l'abri de fortune — et 
non d infortune — chez l'habitant. La 
tache est rude, mais elle s'impose. 

tjuand les voyageurs des conqès payés 
seront assurés du bon gîte au prix hon-
f„ f'■ s *le ?om™ttront peut-être plus 
certaines fautes qu'on leur a reprochées 
? dans le Passé q*on aura le droit, désormais, de relever et de blâ-mer. 

DANIEL BBICE. 

Plus de légations étrangères à Prague 
Le gouvernement allemand a fait sa-

soir au gouvernement britannique que le 
Statut exterritorial ne serait pas re-
connu à la légation de Grande-Bretagne 
à Prague après le 25 mai. On croit savoir 
qu'une décision analogue a été commu-
niquée aux divers pays qui continuent 
à entretenir des légations diplomati-
ques dans l'ancienne capitale tchécoslo-
vaque. 

Les gouvernement anglais, ajoute-t-on, 
est actuellement en consultation avec les 
gouvernements de ces pays à ce sujet. 

Contre la propagande hitlérienne 
Fritz Kubn, surnommé le fiihrer amé-

ricain, sera vraisemblablement arrêté 
.->ous peu ainsi qu'une dizaine de ses 
associés. 

M. La Guardia, maire de New-York, a, 
en eflet, envoyé un raport au procureur 
Thomas Dewey établissant que les pro-
pagateurs du nazisme en Amérique sont 
passible de quarante chefs d'accusation 
différents. 

Un dément voulait tuer Roosevelt 
La police a arrêté au moment où il 

tentait d'escalader un mur de la clôture 
de la présidence, un jeune homme de 22 
ans, de Philadelphie, trouvé porteur 
d'une pierre et d'un canif. 

L'intrus a déclaré qu'il voulait tuer le 
président parce que les Etats-Unis 
avaient besoin d'un dictateur. 

Le jeune homme ne semble pas jouir 
de toutes ses facultés. 

EN PEU DE MOTS.,. 
— L' « Officiel » publie un décret-

loi relatif à l'approvisionnement en su-
cre, en vue de constituer et d'assurer le 
maintien d'un stock minimum pour les 
besoins de la Défense nationale et du ra-
vitaillemnt civil. 

— M. Pomaret. ministre du travail, a 
fait, devant la Commission sénatoriale 
.i" i'hygiène, un exposé détaillé de la 

.question de la retraite des vieux tra-
vailleurs et a développé les grandes li-
gnes d'un projet sur lequel un accord 
pourrait intervenir entre le ministre et 
le Parlement. 

— Le professeur Maritanos, directeur 
des Services archéologiques en Grèce, a 
fait une déclaration sur les fouilles des 
Thermopylas entreprises par lui. Il croit, 
pense-t-il, avoir retrouvé les restes de 
Léonidas et de ses 300 Spartiates tom-
bés aux Thermopyles. 

— Le caïd Mohamed Sahib, gouver-
neur de Chtouka, est mort, à l'âge de 105 
ans. Il s'était signalé par son loyalisme 
à l'égard du Maghzen.et de la France. 

Anecdotes. 

Un jeune premier de cinéma — dont 
nous ne dirons pas le nom pour ne 
pas contrister ses admiratrices — a 
l'esprit beaucoup moins soigné que la 
tenue. Il est, si l'on peut dire, d'une 
ignorance élégante. 

On lui proposait l'autre jour de jouer 
le rôle de Jean Gaussin, dans l'œuvre 
d'Alphonse Daudet. Comme il semblait 
ne pas savoir de quoi il s'agissait : 

— Vous connaissez Sapho, lui deman-
de-t-on. 

— Bien sûr, Sapho, de Zola ? 
— Non, Sapho est de Daudet. 
— Tiens, dit-il, au comble de la sur-

prise, Léon Daudet fait des romans ? 

Autre anecdote : 
Le même artiste a une nouvelle cuisi-

nière,, qu'il a engagée dans un grand 
bureau de placement. L'autre jour, il re-
tourne à ce bureau et se présente, avec 
Un air menaçant, à l'homme qui se tient 
derrière un guichet : 

— C'est vous qui m'avez recomman-
dé ma nouvelle cuisinière ? 

— Parfaitement, monsieur. 
— Eh bien! riposte notre acteur de 

plus en plus menaçant, vous allez immé-
diatement venir déjeuner chez moi ! 
Histoire de tapeur. 

Raoul n'a pas eu le temps de prendre 
la tangente qu'il est abordé par ce ta-
peur de X... qui lui demande aussitôt : 

— Mon vieux, prête-moi cent francs... 
— Impossible 
X... se lamente. 
— Comment, à moi, tu refuses ça : 

n'as-tu pas dit que j'étais ton autre toi-
même ? 

Excédé, Raoul laisse tomber. 
i— Justement, je me méfie : je n'ai pas 

confiance en moi-même... 
Représentant de commerce. 

Tandis que ses camarades étaient neuf 
fois sur dix mis à la porte sans avoir pu 
se faire entendre, ce représentant de 
commerce était toujours accueilli avec 
amabilité : 

— Dis-nous ton truc ? lui demandè-
rent, un jour, ses rivaux moins adroits. 

— Rien de plus simple, fit-il avec 
bonne humeur. Lorsqu'une femme vient 

en sauvant le peuple ! 

Quiconque écrit, à l'heure présente, 
sur les affaires publiques, est loyale-
ment obligé, à la minute même où il 
prend sa plume, de préciser sa posi-
tion. Voici la nôtre : 1° Honte à qu: 

s'insurge contre les sacrifices exigés 
par l'intérêt supérieur du pays ! 2° 
Puisse le gouvernement actuel conser-
ver le pouvoir ! 3° Dans l'ensemble, 
l'œuvre des décrets-lois est cohéren-
te, opportune, efficace, Sachons gré au 
Gouvernement d'être resté fidèle, en 
matière de changes, aux principes les 
mieux assis de l'économie classique. 
Il a eu sa récompense. Le pays aussi : 
l'or est rentré. Ceci dit, donnons au 
Gouvernement notre concours entier, 
y compris celui de nos vœux. 

Le comte de Saint-Germain, qui, au 
couchant de la Monarchie, créa l'ins-
trument militaire avec lequel la Révo-
lution étonna le monde, aimait à di-
re : « On ne détruit pas'' un peuple 
pour faire une armée. » 

Cette parole, que rappelait naguè-
re mon confrère Albert Petit, mérite 
retenir longuement l'attention de tous 
ceux qui ont une part de responsabi-
lité dans la gestion des affaires publi-
ques. Depuis longtemps M. Hitler a 
bien voulu nous avertir à plusieurs 
reprises qu'il tomberait sur nous à 
l'improviste, comme la foudre. Nous 
avons tenu compte de cet avis obli-
geant... Mais il est possible, et nous 
en avons le ferme espoir, que les vents 
seront longs à amener jusqu'au-des-
sus de nos têtes ces nuages sombres 

! chargés d'éclairs. La victoire, qui peut 
• être la victoire de la paix, appartien-

dra à celui qui aura eu la patience, la 
' persévérance, l'énergie pour tenir. Et 

en outre, en--dépit de l'angoisse qui 
nous hypnotise sur le péril immédiat, 
n'oublions pas que, demain, la Fran-
ce doit continuer. La vie normale, la 
vie civile doivent être sauvegardées : 
les régimes totalitaires ont systéma-
tiquement dédaigné ce principe qui 
pourrait peut-être bien s'en venger. 

Au moment où nous célébrons le 
cent cinquantenaire de la Constituan-
te, il est opportun de réfléchir sur le 
sort qu'impose, aux principes d'or-
ganisation politique posés par cette 
grande assemblée, le régime des dé-
crets-lois. Sous l'impérieuse pression 
de périls divers, ce rigme tend à s'as-
seoir d'une façon toujours plus pro-
fonde et plus permanente dans l'en-
semble du pays. 

Sans doute, ce n'est pas la dictatu-
re. La dictature est confiée à un hom-
me, nommément désigné, pour qu'il 
l'exerce pendant un temps préfixé ou 
durant toute sa vie. Au contraire, et 
en dépit d'une erreur trop commune, 
les pouvoirs spéciaux ne sont pas don-
nés à M. Daladier, ni même à M. Le-
brun, mais au Président de la Répu-
blique en Conseil des ministres. Que 
les titulaires des emplois changent, 
la délégation continue. M. Daladier 
pourrait même (DU avertant omen /) 
être renversé par la Chambre des dé-
putés et les pleins pouvoirs, accordés 
par une loi émanant des deux Cham-
bres, passeraient à son successeur. 

Dans les débuts de l'institution, les 
Chambres essayaient de masquer leur 
abandon par la limitation du domai-
ne dans lequel pouvaient s'exercer les 
pouvoirs spéciaux. Vaine préten-
tion ! Les juristes ont vu, avec souci, 
la peine de mort prononcée par décret 

vous ouvrir, dites-lui seulement : « Ma-
demoiselle, pourrais-je voir madame vo-
tre mère ?» 
Et la prorogation. 

A la Chambre on se préoccupait beau-
coup de la question de la prolongation 
de la durée de la législature : 

— Daladier, pour cela, agira par dé-
cret, dit M. Louis Rollin. 

— Par décret ? s'écria le député S.F. 
I.O., M. Lazurick. Mais les protestations 
seront générales. 

— Les protestations, c'est possible, ri-
S posta le député de Paris, Mais les dé-

et appliquée au moins à deux coupa-
bles, alors que la délégation était pu-
rement financière. Aujourd'hui, le 
Gouvernement peut prendre toutes les 
mesures nécessaires au salut de l'Etat, 
sauf celles qui modifieraient la Cons-
titution. Il pourrait, par décret-loi, 
établir un nouveau régime électoral. 
Il se croit même, dit-on, en droit de 
proroger les mandats électifs menacés 
d'expiration. Cette mesure ne saurait 
être vue d'un mauvais œil par les 
élus. Du moment que le Gouverne-
ment est chargé du pouvoir législatif, 
les élus auraient devant eux la pers-
pective non désagréable de trois ans 
de congés payés. 

Le trait. caractéristique du système 
des décrets-lois, c'est que c'est une lé-
gislation par fonctionnaires. Le mi-
nistre compétent est dépourvu de la 
possibilité de rédiger les textes ; à 
peine peut-il les contrôler. Dès lors, 
la tentation de chaque fonctionnaire 
est de sortir le plan de réforme qu'il 
tient dans son fond de tiroir et de le 
faire passer à la signature du minis-
tre. 

En 1789, on croyait au contrôle des 
fonctionnaires par les élus ; en 1939, 
pour le cent cinquantenaire, on croit 
au contrôle des élus par les fonction-
naires. C'est l'esprit des réformes de 
Marseille ci de Paris. Les deux caté-
gories de citoyens se querellent au su-
jet du monopole de la compétence et 
de la vertu. C'est tout de même tout le 
problème de la démocratie qui se 
trouve posé. 

Et puis, il faut penser à la suite. 
Nous faisons des vœux ardents pour 
que le gouvernement Daladier dure le 
plus possible. Mais lui-même ne peut 
pas se croire éternel. M. Surleau est 
fort bien comme dictateur marseil-
lais. Mais que penseriez-vous de son 
successeur nommé par M. Duclos, au-
jourd'hui vice-président de la Cham-
bre, ou tel autre communiste occu-
pant de hauts emplois dans l'Etat ? 
La libertg, ne peut pas être à sens 
unique. 

Tacite disait, il y a -deux mille ans : 
« Plurimae leges, pessima republi-
ca ». La mauvaise république se re-
connaît à la multiplication des lois. 
Que dirait le vieil historien s'il voyait 
l'actuelle pullulalion des décrets-
lois ! 

Ils créent l'instabilité, si contraire à 
la bonne marche des affaires. En six 
ans, l'impôt sur l'essence a été modi-
fié six fois. Pour être doublé, d'ail-
leurs. 

Les décrets-lois manquent de la 
précieuse garantie d'une discussion 
préalable. Plusieurs sentent fâcheu-
sement l'improvisation. Usant de sa 
toute-puissance, le Gouvernement pro-
mulgue un ordre, immédiatement exé^ 
culoire. C'est à partir de ce moment 
que les hommes compétents, expéri-
mentés, ayant, ce qui manque aux 
fonctionnaires, la connaissance direc-
te de la vie, sont admis à faire enten-
dre leur voix. Alors le Gouvernement 
consent à des retouches ou comme di-
sent les peintres, à des repentirs... 

Nous demandons un régime consti-
tutionnel et réfléchi pour les décrets-
lois. [Le Capital]. 

JOSEPH-BAKTHÉLEMY, 

Membre de l'Institut. 

missions, ce sera autre chose. J'ai com-
me une idée qu'il n'y en aura pas une 
sexile !... 
Histoire allemande. 

Hitler est très occupé. Il arpente fé-
brilement son bureau en mordant sa 
moustache. Enfin, il s'arrête devant son 
portrait, un magnifique portrait en pied, 
et lui demande : 

— Comment tout cela va-t-il finir ? 
— C'est bien simple, répond le por-

trait, moi, on me décrochera et toi, on 
te pendra... 

La LISBDB, 
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Chronique du Loi 
Prochaine Excursion de la 
Société des Etudes du Lot 
La Société des Etudes après avoir 

fait visiter à ses membres les quatre 
coins du département, a décidé, cette 
année, de les amener en Tarn et Tarn-
et-Garonne, dans les vallées de 
l'Aveyron et du Cérou. 

Voici d'ailleurs l'itinéraire qui se-
ra suivi : 

Par Caussade, Montricoux, Bruni-
quel, Penne, Vaour, la Caravane arri-
vera au Dolmen de la Croisée des Che-
mins (cote 413) où elle fera un pre-
mier arrêt pour admirer un très joli 
point de vue, puis se dirigera sur la 
ville de Cordes, dans le Tarn. 

Cette bastide de 1222 est une des 
villes de France qui ont su conserver 
intacte leur physionomie du Moyen 
Age. Sous la conduite de M. P. 
Bayaud, le sympathique archiviste dé-
partemental d'Albi, on y rencontrera 
de remarquables maisons aux façades 
sculptées comme celles du Grand Ve-
neur (aujourd'hui Hôtel de Ville), du 
Grand Fauconnier et du Grand 
Ecuyer ; une halle du xv8 siècle avec 
un puits de 100 m. de profondeur ; 
une église St-Michel du xme et xv* siè-
cles ; un Moulin de la Tour, du xni* et 
XIVe siècles. 

La visite de la ville terminée, les 
excursionnistes se rendront à Mones-
tiès-sur-Cérou pour voir dans Véglise 
gothique de 1550, en plus des stalles 
et de la chaire des xvie et xvn* siè-
cles une superbe mise au tombeau, 
exécutée vers 1490 pour Louis 1er 

d'Amboise, évêque d'Albi. Puis la ca-
ravane se dirigera par Le Ségur sur 
Laguépie, en passant lentement au 
Pech du Ségur pour permettre aux 
excursionnistes de découvrir un ra-
vissant panorama avec Carmaux dans 
le bas-fond. 

Le déjeuner sera servi à Laguépie, 
à l'Hôtel de France, où le maître-
queux a déjà fixé un menu de choix 
dont nous nous garderons bien de di-
vulguer la composition. 

* ; ■ ** 
L'après-midi sera consacré d'abord 

à la visite de la Grotte du Bosc, aux 
prodigieuses concrétions, sous la con-
duite de M. Raoul Régi, président du 
Conseil d'Administration de la socié-
té de Spéléologie de Saint-Antonin ; 
ensuite à une promenade archéologi-
que dans Saint-Antonin, l'ancien No-
ble Val. 

Notre distingué confrère, M. Ray-
mond Granier conduira la caravane 
dans les rues tortueuses de la ville où 

Tout est à voir : maison tfirXîH" «il 
xvie siècle, mais surtout l'hôtel parti-
culier bâti par Archambaud vers 
1100, devenu en 1269 maison com-
mune et qui aujourd'hui est considé-
ré comme le plus ancien Hôtel de 
Ville de France. 

Après avoir jeté un dernier regard 
sur les imposantes falaises d'Anglars 
qui dominent k ville, les excursion-
nistes reprendront, sûrement à re-
gret, mais heureux de la journée 
passée, le chemin du retour. 

Tel est le détail de cette nouvelle 
excursion qui se déroulera le jeudi 15 
'juin prochain et à laquelle la Société 
des Etudes invite ses membres et ses 
émis. 

Le rassemblement se fera, comme 
les années précédentes devant le Mo-
nument Gambetta et le départ est 
prévu pour 6 h. 45. Les personnes qui 
désirent prendre part à cette sortie 
devront adresser, avant le dimanche 
11 juin, dernier délai, leur adhésion 
à M. le Secrétaire général, 3, rue Joa-
chim-Murat à Cahors, en y joignant 
suivant le cas : 

65 francs pour les personnes em-
pruntant le car" (tous frais compris : 
car, repas, visite de la grotte, pour-
boires) ; 

32 francs pour celles qui suivront 
avec leur auto (repas, visite de la grot-
te, pourboires). 

Tous les non sociétaires paieront 
10 0/0 en plus. 
Pour diminuer les frais généraux né-
cessités par la préparation de l'excur-
sion, il ne sera pas envoyé cette an-
née d'invitation particulière. 

Cette promenade sera la plus lon-
gue comme parcours (plus de 200 ki-
lomètres), de toutes celles préparées 
jusqu'à ce jour par la Société, aussi le 
Bureau recommande-t-il aux partici-
pants d'être très exacts au rendez-
vous, 6 h. 30, afin que le départ puis-
se s'effectuer à 6 h. 45 précises, le 15 
juin prochain. 

Le Bureau. 
->H<-
P.T.T. 

Mlle Rosa Lagrange, employée des 
P.T.T., à Chambly (Oise), est nommée à 
Gramat. i 
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SAMEDI (en soirée) 
DIMANCHE (matinée et soirée) 

Un grand film d'aventure 

Hula, fille de la brousse 
AVEC 

Dorothy LAMOUR 
EN COMPLEMENT : 

une magnifique comédie dramatique 

Le Paria 

Association des Maires 
de l'arrondissement de Cahors 

Nous sommes informés que l'Assem-
blée générale des membres de cette Asso-
ciation, primitivement fixée au dimanche 
21 mai courant, aura effectivement lieu 
le jeudi 1er juin prochain, jour de grande 
foire à Cahors, dans une des salles de 
l'Hôtel de Ville, à 14 heures, heure légale. 

Avis de cette modification va être en-
voyé directement à chacun des intéressés. 

Nous publierons, en temps voulu, l'or-
dre du jour de la réunion. 

Bonne chasse 
Dimanche, un renard a été abattu 

dans les bois d'Orniac, par M. Tha-
mié. 

Egalement, le jeune Jean-Marie La-
combe, dans le bourg de Cavagnac, a 
pris au piège 5 renards1. 

Félicitations. 
Armée 

Sont promus au grade de lieutenant 
d'infanterie (réserve), les sous-lieutenants 
de réserve Cahot et Lourde, de la 17e Ré-
gion. 

Service de Santé 
M. le pharmacien sous-lieutenant de 

réserve Malucan est promu lieutenant et 
affecté à la 17e Région. 

M. Bros, médecin-capitaine, démission-
naire, est nommé dans le cadre de réser-
ve du service de santé, médecin-capi-
taine, et affecté à la 17e Région. 
ETAT CIVIL. Ofc LA VI Lut DE CAHORS 

du 12 au 19 mai 
Naissances 

Corte Jeanne, rue Mascoutou, 25. 
Idylle Servais, rue Wilson. 
Pitois Rose, rue Wilson. 

Publications de mariages 
Hégray Raoul, Electricien à Cahors et 

Seilhan Christiane, s.p. à Toulouse 
(Hte-Gne). 

Faurel Jean, s.p. à Gignac (Lot) et 
Boissy Renée, Institutrice intéri-
maire à Frayssinet-le-Gélat (Lot). 

Chassaing Daniel, Electricien, et Oli-
vier Jeanne, Employée de Bureau 
à Cahors. 

Décès 
Valnot Blanche, épouse Baffol, s.p., 

70 ans, rue Wilson. 
Sécher François, Contremaître des 

Chemins de fer, en retraite, 64 ans, 
route de Villefranche. 

Vialard Louis, manœuvre, 46 ans, 
rue Wilson. 

Clément Marie, s.p., 77 ans, Place du 
Théâtre. 

DÉFENSE PASSIVE 
La municipalité nous prie de poser 

à la population la question suivante : 
« Avez-vous pensé à commencer le 
nettoyage de vos greniers ? » 
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SERVICE DES PHARMACIES 
Le service des pharmacies sera assuré 

pendant toute la journée du dimanche 
21 mai et du lundi matin 22 mai, par la 

Pharmacie ORLIAC 
SERVICE MEDICAL 

Le service médical sera assuré, le di-
manche 21 mai 1939, par le 

Docteur DELPORT 
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I Le? Sport? j 
Les Grands Prix de la Suze 

Avant que soit donné le départ de la 
belle épreuve cycliste dont l'organisation 
a été confiée à la sympathique Pédale 
Cadurcienne, la Distillerie la Suze, les 
membres de la P.C., les coureurs qui vont 
prendre part à la compétition de diman-
che prochain tiennent à exprimer leur 
vive reconnaissance aux généreux spor-
tifs qui ont fait don de primes spéciales 
à l'occasion de cette épreuve. C'est ainsi 
qu'aux premiers coureurs de l'arrondis-
sement de Figeac des primes en argent 
seront offertes. 

Que dire également du beau geste qui 
vient d'être accompli par des commer-
çants de Gramat et consistant à encoura-
ger le plus jeune coureur régional passant 
à Gramat. 

Le mouvement de générosité s'est ré-
pandu dans le département car les spor-
tifs de Cahors et de Gourdon ont infor-
mé les organisateurs qu'ils dotaient la 
course de primes supplémentaires. 

A Gourdon, les commerçants de la ville 
ont décidé d'attribuer leurs primes inté-
ressantes, Place du 4-Septembre où fonc-
tionnera un contrôle pour la notation des 
passages. 

De telles sympathies sont des présages 
de succès pour la Suze, pour les organi-
sateurs et pour tous ceux appelés à jouer 
un rôle à l'occasion d'une épreuve si 
brillamment conçue et si richement do-
tée : 800, 600, 400, 250, 200, 150, 100, 75, 
50, 50, 5 fois 40 fr., dons de la gran-
de marque d'apéritif auxquels viennent 
s'ajouter des prix spéciaux pour les cou-
reurs de 3e et 4e catégorie et toutes les 
primes qui seront offertes. 

II ne nous reste plus qu'à souhaiter un 
temps favorable au Circuit du Lot pour 
permettre à tous ceux qui vont y prendre 
part sans distinction de catégories, d'af-
firmer leur valeur et de cueillir sur tout 
le parcours les bravos enthousiastes des 
sportives populations du Quefrcy. 

AVIRON CADURCIEN 
Un groupe de canoéistes, membres de 

l'Aviron Cadurcien, organise une descen-
te du Célé, depuis Figeac, le dimanche et 
le lundi de Pentecôte. 

Les personnes possédant un canoë, dé-
sirant effectuer cette croisière, sont 
priées de se faire inscrire au siège de la 
Société, Café Tivoli. 
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JALAPA 
le bon détacheur 

IX PLUS ANCIEN - IX MOINS CBEK 
Dégraisse et nettoie bien 

TOUS TISSUS, ROBES ET VÊTEMENT» 
ta vente onet les Droguistes, Eokiers, Mercier* 
•I à l'aslnc do JALAPA, à Bord«av 

CHRONIQUE AERONAUTIQUE 
50 minutes de vol. 
Se sont entraînés seuls : MM. Dubosc et 

Dr de Nazaris. 
M. Atkey est parti sur Miles Hawck 

pour Toulouse, ayant dû, en raison de 
l'exiguité du terrain partir seul, Mme 
Atkey le rejoignant par chemin de fer. Il 
est regrettable que ce touriste, ayant 
séjourné trois jours à Cahors, séduit par 
ses richesses touristiques et l'accueil de 
la population ait eu son départ assombri 
par cet inconvénient. 

Nous apprenons, avec plaisir, la nomi-
nation, comme pilote estafette de notre 
excellent camarade et pilote actif : M. 
Barthélémy. Nous lui adressons nos féli-
citations bien sincères. 

VOTES DE NOS DÉPUTÉS 
Sur l'amendement de M. Silvestre à 

l'article 4 des propositions de loi concer-
nant la réforme électorale, les députés du 
Lot ont voté : " 

Pour : M. Malvy. 
Contre : M. René Besse. 
M. de Monzie n'a pas pris part au vote. 
La Chambre a adopté par 560 voix 

contre 30. 
Sur l'amendement de M. Bonnevay ten-

dant à la suppression de l'article 5 des 
propositions de loi concernant la réfor-
me électorale, les députés du Lot ont 
voté : 

Pour : MM. René Besse et Malvy. 
M. de Monzie n'a pas pris part au vote. 
La Chambre a adopté par 350 voix 

contre 229. 
Compatriote 

Notre jeune compatriote, M. René Bail-
les, fils de notre excellent confrère M. 
Bailles, correspondant du journal la 
« France du: Sud-Ouest », est nommé 
commissaire de police stagiaire à Mar-
mande. Nos félicitations. 

Fraisiculteurs du Lot 
Dimanche, à Cajarc, M. Gay, directeur 

des Services agricoles a présidé une réu-
nion de fraisiculteurs, au cours de la-
quelle M. Fraysse, président de la Fédé-
ration des fraisiculteurs, a exposé les 
buts de la Fédération et les moyens 
qu'elle emploie pour la défense des inté-
rêts de ses membres. 

Un syndicat local a été constitué, grou-
pant la totalité des producteurs de fraises 
de Cajarc et des environs. 

Une réunion analogue avait eu lieu à 
Cadrieu. L'adhésion de ces nouveaux 
syndicats porte, maintenant, à 25 le nom-
bre des syndicats locaux groupés dans 
la Fédération des Fraisiculteurs du Lot. 

A. MANDON » Cahors 
Agence exclusive 

DUCRETET THOMSON 

i 

Poids et mesures 
Au tableau d'avancement de grade et 

de classe pour l'année 1939 du personnel 
de la vérification des poids et mesures, 
nous relevons le nom de M. Claval, véri-
ficateur de 5e classe inscrit pour la '4e 

classe (au choix). Nos félicitations. 
Une vieille affaire 

L'affaire de la banque Delpech et 
comparses, inculpés d'abus de confiance, 
aura son dénouement à Figeac, dans les 
premiers jours du mois de juin, le Par-
quet de Cahors ayant décidé le renvoi en 
correctionnelle. 

Le volumineux dossier de cette impor-
tante affaire va être transmis incessam-
ment au Parquet de Figeac. 

La terre a tremblé... dans l'Aveyron 
On annonce que mardi, vers 5 heures 

du matin, une secousse sismique aurait 
été ressentie à Rodez et dans la région du 
bassin houiller d'Aubin et de Decaze-
ville. 

A Decazeville notamment, des meubles 
ont été déplacés et quelques maisons ont 
subi des dégâts. L'épicentre du séisme se 
trouverait dans les montagnes d'Aubrac. 

Auto contre auto 
Samedi une auto, conduite par M. 

Chaubet, des Quatre Routes, dans la-
quelle vaient pris place M. Chaubet, 
père et Mme Boutot, est entrée en col-
lision avec une autre auto, près de 
Gramat. 

Le choc fut violent. Mme Boutot, 
gravement blessée, a été transportée 
dans une clinique de Brive. 

Quant à MM. Chaubet, ils ont reçu 
des contusions, mais peu graves. 

L'auto capote 
Une camionnette, conduite par M. Lau-

rans, a capoté près du village de Cras. 
M. Laurans et un compagnon de voyage 
ont reçu des contusions sans gravité, 
mais les dégâts matériels sont assez im-
portants. 

Moto contre vélo 
Une moto, conduite par M. Dudley, en 

excursion dans le Lot, est entrée en col-
lision avec un cycliste, M. Biergeon, près 
du village de Fages. 

Motocycliste et cycliste reçurent quel-
ques contusions sans gravité, mais les 
deux machines furent assez fortement 
endommagées. 

Renversé par les bœufs 
Mardi, M. Lapeyre, propriétaire à St-

Martin-Labouval, préparait son attelage 
pour le labour, lorsque les bœufs, pris 
de peur, firent un brusque écart. M. La-
peyre, heurté, fut projeté violemment sur 
le sol, et dans la Chute, il se fractura une 
jambe. 

Cette blessure obligera M. Lapeyre a 
observer un long repos. 
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PMNSdesFETES 
SAMEDI 20 

DIMANCHE 21 MAI (à 20 heures 45) 
DIMANCHE (matinée) 

Un film de grande classe 
Fernand GRAVEY et Isa MIRANDA 

DANS 

Le mensonge 
de Nina Petrovna 

AVEC 

Paulette DUBOST et Roland TOUTAIN 

Le tricentenaire de Racine 
Une conférence de M. l'Inspecteur 

d'Académie, une représentation de 
« Phèdre ». 

Soirée sévère. Grande soirée, mar-
di, pour célébrer le tricentenaire de 
Jean Racine, ce magicien", cet enchan-
teur de la poésie française ! 

Félicitations à notre infatigable 
Inspecteur d'Académie qui, donnant 
magnifiquement de sa personne, pro-
page autour de lui son ardente acti-
vité ! Et remerciements d'avoir ras-
semblé un immense public pour ce 
noble hommage à une œuvre de beau-
té pure ! Que dans nos temps som-
bres on réussisse à organiser une telle 
célébration de l'esprit, cela seul est 
un beau succès qui mérite reconnais-
sance ! 

M. le docteur Calvet, qui avait tenu 
à associer la municipalité à cette ma-
nifestation, sut le dire en termes par-
ticulièrement heureux, tout en se fé-
licitant du profit notable qu'en reti-
rera la Caisse des Ecoles. 

Ensuite, l'ample éloquence de M. 
Bégué développa devant nous une 
vaste fresque oratoire. Grâce à sa fa-
culté de se déployer avec une aisance 
souveraine dans les grands sujets, il 
entreprit de nous persuader qu'à 
rencontre d'une opinion si bien ad-
mise qu'elle ne semble pas donner 
prise à la moindre contestation, Jean 
Racine, loin d'être un esprit confor-
miste, est dans la vérité de son art 
un « poète révolutionnaire ». Confor-
miste, si on le considère dans sa théo-
rie dramatique, dans son existence à 
Versailles, courtisan dévôt du Roi-
Soleil dont il fut l'historiographe, for-
maliste respectueux de toutes les rè-
gles sociales, c'est dans sa poésie, 
dans sa création scénique que Jean 
Racine prend ses aises et sa revan-
che en donnant carrière à son libre 
tempérament. Ses personnages — au 
moins les plus caractéristiques d'en-
tre eux — sont en révolte contre tout 
ce qui fait obstacle à leurs passions. 
Ils n'admettent pas, comme ceux de 
Corneille, qu'il puisse exister un de-
voir ou un honneur supérieur à leurs 
amours ou à leurs haines. Ils sont 
prêts à tout bousculer pour les satis-
faire... Je résume — bien mal sans 
doute — l'essentiel de la thèse que 
M. Bégué a défendue avec une abon-
dante ardeur lyrique. Nous l'avons 
écoutée avec un intérêt passionné, 
non sans qu'au fur et à mesure de 
son développement nous n'entendions 
de vives objections se lever dans no-
tre esprit... Je pensai notamment que 
ce poète révolutionnaire est celui qui 
s'est le plus dévotement conformé 
aux règles étroites de là tragédie tel-
les que Boileau, le rigide magister, 
les avaient reprises et formulées 
d'après Aristôte. 

Mais ce n'est pas le lieu de discu-
ter. Il n'est que de noter la fervente 
conviction avec laquelle M. Bégué a 
exposé ses arguments et défendu son 
opinion... 

Après cette conférence, chaleureu-
sement applaudie, le morceau capital 
de la soirée comportait une représen-
tation des principales scènes de Phè-
dre, la célèbre tragédie où le génie 
racinien a fait ce miracle d'exprimer 
les plus violents tumultes de la pas-
sion dans une forme admirable de 
noblesse et d'harmonie. C'était une 
rude épreuve pour des jeunes gens et 
des jeunes filles que d'affronter ces 
rôles, effroi des plus grands artistes. 
Ils l'ont fait avec courage et, surmon-
tant un trac bien légitime, Mlle Na-
neix est allée jusqu'au bout des scè-
nes où Phèdre palpite devant nous de 
désespoir, d'amour ou de jalousie. Au-
près d'elle, la douce Aricie et la per-
fide Œnone trouvèrent de conscien-
cieuses interprètes en Mlles Pédié et 
Marandon. Le rôle si délicat et si dif-
ficile d'Hippolyte était joué par M. 
Brugeille tandis que M. Deschamps 
faisait valoir un bel organe en celui 
de Thésée. Les applaudissements du 
public encouragèrent et remercièrent 
ces jeunes artistes de leur vaillance 
et de leur» efforts. 

*** 
Un intermède lumineux et char-

mant nous présenta le « Menuet de 
la Marquise », dansé par les tout pe-
tits de l'Ecole Annexe qu'accompa-
gnaient les Pipeaux de l'Ecole du Bou-
levard dirigés par M. Bourjade et que 
rythmait Mlle Muratet au piano. Les 
élèves maîtresses de l'Ecole Normale, 
si joliment costumées, nous donnè-
rent ensuite le divertissement d'une 
gavotte de Martini réglée par Mme 
Colas, professeur de gymnastique. 
Nous restions toujours dans les grâ-
ces pompeuses du grand siècle. 

Il serait injuste d'omettre, parmi 
les excellents éléments de cette gran-
de soirée, l'orchestre symphonique 
sous la baguette du dévoué Gustave 
Barreau et avec le précieux concours 
de Mme Maury au piano. 

Au cours de la représentation une 
quête fructueuse fut faite au profit 
de la Caisse des Ecoles. 
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MESDAMES» 

Ne cherchez plus, car il n'y a pas 
mieux ni plus agréable que l'Indéfrisable 
Huila-Purfleur. Sans appareil, sans élec-
tricité, sans chauffeur, sans vapeur sur 
la tête, rien de tout ce qui fatiguait la 
cliente et ses cheveux ; une huile végé-
tale sur les cheveux enroulés, qui les 
revitalise pendant qu'elle les frise et 
c'est tout. L'Indéfrisable Huila-Purfleur 
est une merveille et le fruit de 16 années 
de minutieuses recherches pour donner 
à la cliente le maximum de satisfaction. 

C'est la propriété de M. POPOVITCH 
Spécialiste renommé d'Indéfrisables 
4, rue Mal-Foch, CAHORS. — Tél. 170 

Pas plus cher, mieux, plus chie 

HORAIRE DES TRAINS 

Nous publions à la 4e page de ce 
numéro le nouvel horaire du service 
d'été de la Société Nationale des 
Chemins de fer. 

La représentation 
de « Los Rrugos Carsinolos » 

Le nombreux public qui, samedi der-
nier, assista à la représentation donnée 
par « Los Brugos Carsinolos » (Les 
Bruyères du Quercy), sous l'égide de la 
Fédération des Œuvres laïques du Lot, 
ne regretta pas sa soirée ! Le spectacle 
était de qualité. Tous les jeunes artistes 
recrutés dans nos lycées et les diverses 
écoles de la ville méritent d'être vive-
ment félicités. Il est vrai qu'ils ont à leur 
tête un animateur remarquable : M. Char-
les Mouly, qui se révéla un artiste de 
talent. 

Le programme comportait des danses 
anciennes de notre Quercy, des chants, 
des chœurs harmonisés par Mlle Muratet, 
le distingué professeur de musique de 
Cahors, et une pièce de résistance « Lo 
Soulenco », prônant le retour à la terre, 
qui fut interprétée sans faiblesse et très 
intelligemment par la jeune troupe. 

Nous adressons à tous ces jeunes et 
sympathiques artistes nos remerciements 
bien sincères pour cette délicieuse soirée 
et les engageons vivement à poursuivre 
la noble tâche entreprise qui mérite 
d'être encouragée puisque les bénéfices 
sont versés dans la Caisse des œuvres 
scolaires du département.' 
Hllllllllllllllllllllllillllllllllllllllllllllllllllllllll) 

UNE ASSISTANTE GUERLAIN 
à CAHORS 

Voulez-vous passer, Madame, une heure 
délicieusement délassante ? De Paris, 
l'Institut de beauté Guerlain va déléguer 

chez Mme IMBERT, 
parfumerie, Bout. Gambetta, 

pendant quelques jours, une assistante 
supplémentaire. 

Celle-ci se mettra gracieusement à 
votre disposition pour vous donner de 
judicieux conseils sur les soins de votre 
épiderme et sur votre maquillage, suivant 
les méthodes de l'Institut Guerlain. Faut-
il vous signaler qu'il sera prudent de 
prendre rendez-vous, cette assistante ne 
devant séjourner chez Mme IMBERT, 
que du 22 au 27 mai. 
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Voleur de bicyclettes arrêté 
Mercredi soir, le coureur Londéro avait 

laissé sa bicyclette devant la porte d'un 
restaurant de la rue des Petites-Bou-
cheries. 

Lorsqu'il voulut la reprendre, elle avait 
disparu. Tout d'abord, il crut à une plai-
santerie de la part d'un ami. Mais le len-
demain, n'ayant pas retrouvé la bicyclet-
te, il porta plainte à la police, qui, aus-
sitôt, avisa les brigades de gendarmerie. 

Le résultat fut concluant. Vendredi 
matin, la gendarmerie de Figeac télépho-
na au Commissariat de police que le vélo 
volé était retrouvé et le voleur arrêté. 

C'est un nommé Otto Young Wein-
gardt, spécialiste de vols de bicyclettes, 
qui faisait l'objet d'un arrêté d'expulsion 
pour lequel il était recherché. 

Mais en volant le vélo de Londéro, Otto 
Young avait abandonné une autre bicy-
clette usagée portant une plaque d'iden-
tité, au nom de Soulié Firmin, à Paillère 
(Aveyron). 

Il s'exerçait au tir !... 
Georges Sauton, de St-Cirq-Souillaguet, 

avait fait l'acquisition d'un revolver, et 
s'exerçait au tir sur la porte de la mairie. 
Une des balles tirées avait traversé la 
porte et s'était logée dans une cloison en 
briques. 

La gendarmerie prévenue a dressé pro-
cès-verbal à l'imprudent tireur pour port 
d'arme prohibée et a saisi le revolver qui 
sera déposé au greffe de Cahors. 

Coups et blessures 
M. Pierre Debons, manœuvre, demeu-

rant impasse Dedrain, à Cahors, a porté 
plainte au Commissariat de police contre 
le sieur Remirez, manœuvre, pour coups 
et blessures. M. le Commissaire de police 
a ouvert une enquête. 
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GRAND PRIX CYCLISTE 
de la ville d'AUBIN 

100 kilomètres 
l" Luigi LONDERO, sur cycle TENDU. 

Agent exclusif TENDIL : MIALET, rue 
Brives, Cahors. 

LA THÉSAURISATION 
est une maladie du billet de 
banque comme la paralysie 
est une maladie de l'homme. 

Garder des billets de ban-
que c'est appauvrir le pays 
et s'appauvrir soi-même. 

ACHETER, 
C'EST VIVRE 

ET FAIRE VIVRE 

Arrondissement de Cahors 
Castelnau-Montratler 

Association cantonale des anciens 
combattants. — Dimanche, 14 mai, à 
12 heures, les anciens combattants du 
canton de Castelnau-Montratier, au 
nombre de plus de trois cents se sont 
réunis en assemblée générale dans la 
salle municipale des fêtes sous la pré-
sidence de M. Pechméja, président, 
ancien directeur de l'école publique 
de Castelnau. 

Avaient pris place au bureau trois 
délégués de Cahors dont MM. An-
drieu et Mercadié et M. P. Mazelié. 
conseiller d'arrondissement, maire de 
Castelnau. 

M. Pechméja déclare la séance ou-
verte et exprime à* tous ses camara-
des et amis la joie qu'il éprouve de se 
retrouver au milieu d'eux. Il remercie 
sincèrement M. Mazelié de toutes les 
sympathies qu'il a pour les anciens 
combattants et lui donne la parole. 

M. Mazelié dit combien il est heu-
reux d'assister à cette réunion de vail-
lants Français dont l'énergique atti-
tude assurera le maintien de la paix. 
Il fera l'indispensable en tant que 
maire pour seconder et faciliter leurs 
efforts". 

M. Andrieu expose ensuite le rôle 
des anciens combattants en face des 
problèmes de l'heure. 

Il insiste ensuite pour la suppres-
sion des pensions abusives et procla-
me bien haut que seuls les titulaires 
de la carte de combattant ont des 
droits. 

La réunion étudie ensuite une sé-
rie d'intéressantes questions. 

Chasse en temps prohibé. — Le 15 
mai 1939, vers 18 heures, deux habi-
tants de la section de St-Aureil, Cne 
de Castelnau, se livraient à l'exercice 
de la chasse avec chiens courants et 
furets dans les bois de « La Combe » 
quand, pour cause inconnue, les gen-
darmes attirés par l'odeur du furet, 
le son des grelots ou plutôt des tou-
tous qui poursuivaient les lapins, se 
rendirent sur les lieux et comme la 
maréchaussée ne cherche qu'à épu-
rer les braconniers, assez nombreux à 
cette saison, dressèrent procès-verbal 
aux deux malheureux nemrods et sai-
sirent deux victimes lapins qui fu-
rent les bienvenues chez Bouffies 
Baptiste et Bouffies Jean, indigents 
de la commune; 

Que ceci puisse être une leçon pour 
ceux qui braconnent ou qui ont tou-
jours envie de le faire. 

Arrestation. — Notre brigade de 
gendarmerie a procédé à Ganic, Cne de 
Castelnau, à l'arrestation d'un mili-
cien, Esteban Malien Perez, évadé du 
camp de concentration de Septfonds 
(Tarn-et-Garonne). Cet étranger qui 
aimait la liberté a été reconduit au 
camp. 

Escargots. — Durant ces temps plu-
vieux, nombreuses sont les personnes 
qui font la chasse aux escargots si 
goûtés des gourmets. Ce genre de 
chasse n'est pas défendu. Toutefois, il 
est interdit de pénétrer dans les jar-
dins où des dégâts sont souvent cau-
sés. 
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BUREAU Le Cirque sans bluff 
PUBLIC ne manque pas de venir admirer et applaudir les 

Vedettes Internationales de la Piste. 

La célèbre troupe 
des 12 Arabes 
les plus forts acrobates 

des plus grands établissements du monde 
Les vedettes du cirque Barnum de New-York 

La troupe Sidney 
les plus formidables cyclistes et perchistes 

de la « Scala » de Copenhague 

Hélios 
le célèbre comique sur fil de fer 

Les 4 Luciana 
les merveilleux athlètes du <( Palace » 

de Varsovie 

La fameuse troupe chinoise 
les 9 Shoum-Foun 
Le plus beau numéro du genre 

du (( Crystal-Palace » de Londres 

Teddy Strik et sa Compagnie 
Le plus grand, le plus chic et le plus moderne 
des numéros d'illusions du (( Casino de Paris » 

Lydia et Harry's 
les incomparables gymnastes aériens 

dans leur sensationnel tourbillon de la mort 
du « Coliséum de Londres » 

Mme et M. Glasner 
présentent pour la première fois 

toute une série de nouveautés équestres 

Le spectacle de « BUREAU » n'a rien de comparable avec celui d'autres établis-
sements. Les numéros les plus nouveaux, les plus gais, les plus beaux sont chez 
« BUREAU ». 

PUBLIC, « BUREAU » est sérieux, ne trompe jamais ; c'est pourquoi il est et 
restera toujours le CIRQUE SANS BLUFF. 

Location aussitôt l'arrivée du cirque, de 10 à 18 heures 

CAHORS, Place Thiers 
Dimanche 21 Mai 

Matinée à 15 heures et Soirée à 20 h. 30 
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MAUEiPMBtAMÊ-
OVARITES H»1, MfTRITES 
FIBROMES 

RACHITISME 1 
ANEMIE 1 
COXALGIE JF 



Il consulte trois docteurs 
pour ses rhumatismes 

Tous trois lui donnent le même avis 

Quand on a souffert de rhumatismes 
pendant près de trente ans, sans parve 
nir à s'en débarrasser on est excusable 
de vouloir, comme le fit M. G..„ de Paris 
se renseigner avant d'essayer « encore » 
un remède. J'ai posé la même question 
à trois docteurs, écrit-il : « Que pensez 
vous des Sels Kruschen ? >H Tous trois 
ont été d'accord pour me vanter votre 
produit. J'étais fixé. Voilà trois ans que 
j'en prends. J'ai été étonné, dès le début 
des résultats. Au bout de quelques mois 
je ne souffrais plus de mes rhumatismes 
ni dans les pieds, ni dans les mains, ni 
dans les épaules. En plus, avec Kruschen 
mon poids ne varie plus, j'ai des selles 
régulières toutes mes fonctions, se font 
parfaitement. Voilà ce que j'appelle un 
traitement merveilleux. » 

N'êtes-vous pas tenté de connaître à 
votre tour la fin de vos misères, une 
santé, une vitalité nouvelles ? Essayez 
les Sels Kruschen ! Toutes pharmacies 
flacons à 6 fr. 25, 12 fr. 25 et-20 francs 

Sans-filistes. 
Pour toute la Radio 

A. MANDON, Cahors tél. 225 

Catus 
Réunion. — Jeudi, 18 courant, a eu 

lieu la réunion de l'U.S.C. A 16 heu 
res on a procédé au tirage de la tom 
bola, les membres actifs et honorai 
res étaient présents. 

Naissance. — Nous apprenons avec 
plaisir que M. Pierre Talayssat, notre 
sympathique ébéniste et Mme Talays-
sat viennent d'hériter d'une superbe 
fillette. 

Félicitations et meilleurs vœux. 
Nuzéjouls 

Nécrologie. — Nous apprenons avec 
regret le décès, à l'âge de 45 ans, de 
Mme Talayssat, née Albagnac, du Mas 
de Ponsot. 

Nous prions la famille de vouloir 
bien trouver ici l'expression de nos 
sentiments les plus attristés. 

Succès scolaires. — Nous appre 
nons avec une réelle satisfaction, que 
le jeune Paul Bessou a été définitive-
ment reçu au concours des Bourses 
qui a eu lieu la semaine dernière r 
Cahors. 

Que ce bon élève et son dévoue mal 
tre reçoivent nos félicitations les plus 
sincères, i 

Cadastre. — Le Conservateur du 
Cadastre est venu à la Mairie le 15 
mai courant pour recevoir les décla-
rations au sujet des mutations fon-
cières. 

Téléphone. — La gérance de la ca 
bine téléphonique de Nuzéjouls est 
assurée depuis le 16 mai courant par 
Mme Rovaris Noélie. 

Laburgade 
Reg dé boto. — La jeunesse de La-

burgade organise pour le dimanche 
21 mai le traditionnel roi de fête avec 
le concours d'un excellent orchestre. 
La jeunesse des environs est cordiale 
ment invitée à venir se distraire dans 
notre cité où le meilleur accueil lui 
sera réservé. Qu'on se le dise. — Le 
Comité. 

Luzech 

■ Représentation théâtrale. — C'est 
dimanche 21 mai, que la troupe des 
« Brugos Carsinolos », de Cahors, 
donnera sa représentation dans la sal-
le des Fêtes de Luzech, à 3 heures de 
l'après-midi. De jeunes artistes vous 
chanterons « Jano d'Aymé », « la 
fillo del poysan » et les vieilles chan-
sons du Quercy. Vous verrez danser 
la « bourreio », « l'aigo de rozo », 
toutes les danses d'autrefois. 

Une comédie en patois qui met en 
scène des paysans, à la saison où l'on 
fauche les prés, est aussi comprise 
dans ce programme riche et très varié. 

Trois heures de spectacle et de fou-
rire en compagnie des « Brugos Car-
inolos de Cahors. Aujourd'hui, 21 mai, 
Salle des fêtes de Luzech, à 3 h. de 
l'après-midi. Prix des places : 4 fr., 
6 fr. Prix spécial pour les enfants. 

Bélaye 
Naissance. ^- Nous enregistrons 

avec plaisir la naissance d'un char-
mant bébé chez les époux Mèges-Mo-
linié, domiciliés au village de Lalau-

Tous nos vœux de longue vie à 1 en-
fant et aux heureux parents nos sin-
cères félicitations. 

Oouelle 
A propos d'épidémies. — Nous 

sommes heureux d'apprendre que les 
cas d'angines diphtériques et de rou-
geoles, cet hiver particulièrement 
nombreux dans notre village, viennent 
heureusement de prendre fin. Les ren-
seignements que nous avons recueillis 
auprès du Docteur Boutary, qui a été 
appelé, dans tous les cas, à donner 
ses soins, aux jeunes malades, sont 
complètement rassurants. En effet, 
depuis plusieurs mois, il n'y a pas eu 
Un seul cas d'angine diphtérique ni 
d'angine suspecte. Il subsiste seule-
ment quelques cas épars et légers de 
rougeoles, sans complications. Il n'y 
a eu, d'ailleurs, ni dans l'un ni dans 
l'autre cas, aucun décès à déplorer. 

Nous tenons, à l'approche des va-
cances, à bien préciser qu'il n'y a plus 
dans notre village aucun sujet de 
contagion et cela afin que nos « va-
canciers » habituels et que nous at-
tendons nous reviennent, comme tou-
jours, pleins de joie et d'entrain ; ils 
nous conduiront en outre leurs amis 
et connaissances ; nous réservons à 
Ï9Us le plus cordial accueil. 

Montcuq 
Cours complémentaire. — C'est 

avec un très grand plaisir que nous 
avons appris le brillant succès de no-
tre Cours complémentaire à l'examen 
des bourses qui a eu lieu à Cahors le 
11 mai. 

Sur trois candidates présentées en 
lre série, enseignement primaire su-
périeur, deux ont été reçues : Mlles 
Redon et Séval. 

Félicitations aux jeunes lauréates 
et à leurs distinguées maîtresses. 

Mariage. — Samedi dernier, 13 mai, 
a eu lieu dans notre petite commune 
le mariage de Mlle Simone Mazot, 
sans profession, domiciliée à Las-
tours, avec M. Parriel Louis, cultiva-
teur, domicilié à Belvèze (Tarn-et-
Garonne). 

Félicitations aux jeunes époux, 
meilleurs souhaits de bienvenue à M. 
Parriel qui, désormais, habitera chez 
ses beaux-parents, à Lastours. 

St-Pantaléon 
Nécrologie. — Nous avons appris, 

avec stupeur, le décès de notre compa-
triote, M. Lasvènes, cantonnier du 
service vicinal, en résidence au ha-
meau de Barreau. 

M. Lasvènes a été enlevé à l'affec-
tion des siens par une longue et dou-
loureuse maladie, à l'âge de 36 ans. Il 
laisse quatre jeunes enfants à la char-
ge de sa veuve. 

A ses obsèques assistaient toute 
notre population et une délégation de 
cantonniers. 

En cette triste circonstance, nous 
prions sa veuve, ses enfants, son vieux 
père, notre ami, et tous les autres pa-
rents du cher défunt de bien vouloir 
agréer nos condoléances les plus 
émues. — J.P. 

Puy-l'Evêque 
Vaccination. — M. le docteur Rou-

ma procédera à une séance de vacci-
nation et revaccination antivarioli-
que, à la mairie de Puy-l'Evêque, le 
dimanche 21 mai, à onze heures. 

Duravel 
Vieilles chansons françaises. — M. 

Jean Jeudy que nous avons eu le plai-
sir d'applaudir deux fois sur notre 
scène de la salle des fêtes, sera parmi 
nous dimanche 21 courant avec uc 
programme varié, et qu'il rendra avec 
cette voix si prenante qui nous a déjà 
charmés. 

Espérons qu'il sera entendu par de 
nombreux auditeurs, comme les pré-
dentes fois. 

DÉPANNAGE POSTES 
TOUTES MARQUES 

A. MANDON, Cahors tél. 225 

Arrondissement de Figeac 
Figeac 

La fête de la jeunesse à Londieu. 
— Présidents d'honneur : MM. de 
Monzie, ministre des Travaux publics, 
député de Figeac ; Joseph Loubet, 
sénateur-maire ; Cabouat, préfet du 
Lot ; Iversenc, sous-préfet de Figeac. 
Président : M . Bégué, inspecteur 
d'Académie du Lot. 

La fête de la jeunesse du 21 mai 
est donnée sous le patronage « des 
Amis de l'Ecole » : Président : M. 
Léon Besombes, 1er adjoint au maire ; 
directeur de la Société : M. Guillot, 
inspecteur de l'enseignement primai-
re. 

Vous tous, jeunes femmes, jeunes 
hommes, parents qui vous rendez 
compte de tout ce que vous devez à 
l'Ecole laïque, accourez, aujourd'hui, 
à Figeac. 

Allez sur le terrain de Londieu où, 
dès 14 h. 30, 800 enfants, adolescen-
tes et adolescents, jeunes athlètes des 
établissements scolaires de Figeac of-
friront au public une séance d'éduca-
tion sportive, un spectacle de plein air 
où notre jeunesse déploiera ses dons, 
ses qualités d'entrain, d'agilité, de 
souplesse, sur des thèmes modernes 
harmonieusement ordonnés. Musi-
que, chants, mouvements d'ensemble, 
sports d'hiver, etc., alterneront, of-
frant toute la gamme d'un remarqua-
ble programme d'attractions. 

Le Challenge de l'Amitié, offert 
par M. Léon Besombes, sera, pour la 
deuxième fois mis en compétition. 

Dimanche, 21 mai, nous aurons, à 
Londieu-Figeac, la grande foule amie 
des enfants, amie des écoles, le 
grand public qui veut encourager une 
ardente et intelligente jeunesse, es-
poir de la patrie. 

Réunion du Comité républicain, ra-
dical et radical-socialiste de Figeac. 
— La réunion du Comité républicain, 
radical et ralical-socialiste de Figeac 
a eu lieu clans une salle de la mairie, 
en présence d'une assistance nom-
breuse. 

M. Bouyssou, adjoint au maire, 
président du Comité, remercia l'audi-
toire d'avoir répondu avec empresse-
ment à son appel et rendit compte du 
Congrès radical de Marseille auquel il 
a assisté en qualité de délégué. Il fut 
suivi attentivement et très applaudi. 

M. Loubet, sénateur-maire, exposa 
avec précision les problèmes de la po-
litique actuelle, ceux de la politique 
extérieure notamment. 

Son intervention, complète et nuan-
cée, fut accueillie avec intérêt et les 
principaux passages chaleureusement 
applaudis. 

Les cartes de membres actifs du 
parti furent ensuite distribuées et un 
certain nombre d'adhésions enregis-
trées. 

Médaillés militaires. — A l'occa-
sion du Congrès National des Médail-
lés militaires 1939 qui a lieu à Paris 
les 18, 19, 20 et 21 mai, dont le ban-
guet de clôture sera présidé par 

M. Daladier, Président du Conseil, 
Ministre de la Défense Nationale et 
de la Guerre, divers services reli-
gieux à la mémoire de nos morts se-
ront célébrés aujourd'hui 

Pour le culte catholique, à 11 h. 15, 
à la Cathédrale Notre-Dame de Paris. 

Pour le culte protestant, à 9 h., 
Temple des Billettes, 24, rue des Ar-
chives. 

Pour le culte israélite, à 10 h., à la 
Synagogue, 21, rue des Tournelles. 

Afin de marquer l'union de tous les 
membres de notre société sans dis 
tinction de confessions ni d'opinions 
et notre accord avec nos camarades 
du Congrès, nous invitons tous les 
médaillés militaires de Figeac à as 
sister à un service religieux, à l'Egli-
se du Chapitre, aujourd'hui à 11 h. 

Des places seront réservjées au 
groupement. 

Le Cirque Bureau à Capdenac. — 
Le Qrque Bureau donnera à Capde-
nac, mardi, 23 mai, à 20 h. 45, une 
grande représentation de gala. 

Nous rappelons aux Figeacois que 
le Cirque Bureau est le cirque des 
vedettes mondiales et se recommande 
par l'originalité, la variété, l'éclat de 
ses. spectacles. 

Cercle des nageurs. — Cette année, 
la natation, sport roi, triomphera à 
nouveau. Les premières chaleurs 
printanières ont suffi à regrouper di 
rigeants et nageurs, animés de la mê 
me foi sportive et décidés à faire leur 
devoir. 

Nos jeunes nageurs attendent avec 
une grande impatience le moment de 
pouvoir s'ébattre dans l'onde qui leur 
est chère. 

Et le public qui aime la natation 
se réjouira de son club, le suivra fidè-
lement, pour l'encourager, dans les 
rencontres qu'il organisera. 

Spectacles. — Samedi, en soirée et 
dimanche, en matinée et soirée : 

Au Familg-Ciné : La célèbre Shir-
ley Temple dans « Fossettes » et 
« Le Traîneau tragique ». Actualités 
mondiales. 

Prochainement : « Blanche Neige 
et les Sept Nains ». 

Au Théâtre municipal : « La belle 
Cabaretière », avec Jeannette Mac 
Donald. « Arigona Bill ». 

Corn 
Conseil municipal. — Huit conseil-

lers sur dix assistaient à la séance du 
7 mai présidée par M. Bayou, maire. 

Le Conseil accorda le dixième au 
receveur municipal, demanda le main 
tien de l'office d'huissier de Livernoii, 
vota une subvention de 50 fr. en fa-
veur du Comité de l'arrondissement 
de Figeac pour la protection de l'en 
fance malheureuse, adopta les dispo 
sitions financières relatives à l'élec 
trification des écarts et donna un avis 
favorable à une demande d'assistance 
aux femmes en couches. 

Dans l'enseignement. — Par arrêté 
ministériel en date du 8 mai 1939, 
Mme Bouzou, institutrice à Corn de-
puis 35 ans, a été mise à la retraite. 
Cette décision aura effet à partir du 
30 septembre 1939. 
(IIHIiltlIUlllllllillllllllllllIllllllMlllllllllllllIUlt 

MAI, LE MOIS DES DÉPRESSIONS 
Vous dormez mal. Votre appétit dimi-

nue. Le moindre effort vous fatigue. A 
vous, comme à tout le monde à cette 
époque, un fortifiant est nécessaire. Vous 
n'en pouvez trouver de meilleur que la 
Quihtonine. Versez le contenu d'un flacon 
de Quintonine dans un litre de vin de 
table. Vous obtenez instantanément un 
puissant et délicieux vin fortifiant qui, 
à la dose d'un verre à madère avant cha-
que repas, vous rendra, en quelques 
jours, votre appétit, vos forces et votre 
sommeil. Seulement 5 fr. 75. Toutes phies 
et phie Orliac à Cahors. 
............«..«.i...«n«ii»m ■mmj'ij-

Arrondissement de Gourdon 
Salviac 

Soirée récréative. — Le Club athlé-
tique salviacois donnera dimanche 21 
mai, à 21 heures, à l'école des gar-
çons, sa soirée récréative annuelle. 
Le programme très 'judicieusement 
composé est de nature à donner satis-
faction à tous les spectateurs qui ne 
manqueront pas d'assister à cette 
soirée de gala. 

Lever du rideau à 21 heures : 1° 
Le chanteur Louis Sazy dans son ré-
pertoire ; 2" Le chanteur René Ala-
gnoux ; 3° Un client sérieux, de Cour-
teline, pièce en un acte. Interprètes : 
MM. Jean Henry, Beaulieu, Buffières, 
G. Vargues, Max Soulié, Delsol, R. 
Floirat, E, Vargues ; 4° René Ala-
gnoux, prestidigitateur amateur. 

Entr'acte : 1° Chansons auvergna-
tes, M. Poujade ; 2° Le voyage de M. 
Perrichon, pièce de La Biche. Inter-
prètes : Pierre Villars, Paulette Sa-
zy, Lucienne Gay, Larrieu Georges, 
Taillardas, îragne Georges, Sazy 
Louis, Beaulieu, Yvette Planche, Gus-
tave Villars, Louis Courbes, Floirat 
R., Prat. 3° Les Echos du Quercy. 

Dégagnac 
Incendie. — Un commencement 

d'incendie s'est déclaré dans la mai-
son habitée par M. Bazillou, négo 
ciant en porcs à Dégagnac. 

Grâce à la promptitude des secours, 
le feu qui devait couver depuis quel-
que temps, suppose-t-on, dans la cage 
de l'escalier a été rapidement éteint. 
Aussi les dégâts sont-ils de peu d'im-
portance. 

Carnet rose. — Les époux Brousse, 
du bourg, viennent d'avoir leur pre-
mier enfant. 

Tous nos compliments à la maman 
et au papa et nos meilleurs souhaits 
pour le nouveau-né qui a été prénom-
mé René-Elie. 

Sports boules. — H se confirme que 
le concours de boules de « L'Amicale 
Boule » de Dégagnac, aura lieu le 
djmanche 4 juin, 

Petites annonces 
économiques 

POUR TOUS TRAVAUX DE GRANITOS, 
caveau, croix, entourages, etc. ; revê-
tements, dallages, escaliers, salles de 
de bains, ponçage mécanique perfec-
tionné. Plans et devis gratuits. Prix 
modérés. Adressez-vous à L. MIGNOT, 
Entrepreneur, rue Jean-XXII, Cahors. 

1 
ON DEMANDE ouvrier ou bon demi ou-

vrier menuisier. S'adresser à M. Cou-
derc Marcel, menuisier à Savanac (Lot). 

■ 
GARAGES à louer. S'adresser au Bureau 

du Journal. m 
A LOUER, magasin et ses dépendances, 

convenant pour tout commerce de 
quartier ou atelier de couture, salon 
de coiffure, débit de vin, etc., etc.. 
S'adresser chez M. ALPHONSE, Place 
Lastié. m 
A VENDRE, Région de Cahors (Lot) 

1° PROPRIÉTÉ, 10 ha. environ, seul 
tenant, encerclée par ruisseau écrevis-
ses, bord route nationale. Habitation 
et dépendances bon état. 

2° PROPRIÉTÉ, 20 ha. environ, prairies, 
culture céréales, chasselas, élevage. Ha-
bitation et dépendances avec quelques 
réparations, bord de route nationale, 
2 km. du canton, très bons débouchés. 

3° PROPRIÉTÉ, 12 ha. environ, seul te-
nant, excellent état de culture, maison 
et dépendances, état neuf, bord de rou-
te, 500 m. village. 

4° PROPRIÉTÉ, 40 ha. environ, maison 
maître 7-8 pièces, tout confort, télépho-
ne, maison de colon, le tout état de 
neuf, très intéressant.. 

5° Vallée du Lot, 7 km. de Cahors, mai-
son de maître, 6-7 pièces, jardin agré-
ment et potager, prairie, truffière, le 
tout seul tenant, dans petit bourg sur 
route nationale. 

6° Vallée du Lot, centre bourgade, pla-
ge, maison 2-3 pièces, cave, garage, 
jardin. 

7° Vallée du Lot, centre petit bourg, pla-
ge, maison 3-4 pièces, caye, garage, 
jardin. 

8° Vallée du Lot, centre bourg, plage, 
maison 4-5 pièces, cave, garage, abords 
de Cahors, 1.200 m2 de lotissements, 
situations variées. 

Immobilière C. VAISSIÉ, 
i?ife Portail-Alban, Cahors (Lot) 
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Une OCCASION 
de la succursale A. CITROEN 

Cabriolet 401 
TRÈS BON ÉTAT 

Reprise toutes voitures. Vente à crédit 
ililllillllllliiiliiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiitiiiiiiiiit 

Dernlèrejeure 
Avant la signature du pacte 

italo-allemand 

De Rome. — La signature du pac-
te germano-italien, lundi, à Berlin, se-
ra, dit-on, suivie d'importantes con-
versations germano-italiennes. On ne 
serait pas étonné, affirme-t-on, qu'à 
l'instigation d'Hitler, M. Mussolini dé-
nonçât le traité anglo-italien de 1938, 
sous prétexte que l'accord turc aurait 
modifié le « statu quo » méditerra-
néen. 

*** 
Hitler poursuit 

son voyage d'inspection 
De Berlin. — M. Hitler terminant 

son inspection dans la zone fortifiée 
de l'ouest a adressé un ordre du jour 
d'Ecfringen (Pays de Bade) dans le-
quel il déclare : « L'inspection que je 
viens d'effectuer aux fortifications de 
l'ouest m'a convaincu de l'invincibili-
té de cette muraille. » 
uni iiiiiiinii iiiiiiiiimmimiHiimiimn 

Déménagements 
Groupages 

•cession retour de la région sur Paris 
PETIT, 65, r. Dulong, Paris. Çarnot 46-57 

REMERCIEMENTS 
AVIS DE *MEUVAINE 

Madame Veuve SÉCHER ; Madame et 
Monsieur Jean ICHES, née SÉCHER et 
leurs enfants ; Madame et Monsieur Fran-
cis SÉCHER ; Madame et Monsieur Albert 
SÉCHER ; Madame et Monsieur Paul SÉ-
CHER et leur fils ; Monsieur Henri SÉ-
CHER, sous-officier aviateur ; Madame 
Veuve VITEL et ses enfants ; Madame 
Veuve Gustave SÉCHER et ses enfants ; 
Madame et Monsieur VAYSSE à Montau-
ban, et tons les autres parents remercient 
bien sincèrement toutes les personnes 
qui leur ont donné des marques de sym-
pathie ainsi que celles qui ont bien vou-
lu assister aux obsèques de 
Monsieur Francis SÉCHER 
Ex-contremaître au Dépôt de la S.N.C.F. 

à Cahors 
Le service de neuvaine sera célébré le 

mardi 23 mai, à 8 heures, en l'Eglise du 
Sacré-Cœur, de Cabessut. 

AVIS D'ANNIVERSAIRE 
Madame Jean CLAIR, sa fille et tous 

les autres parents vous prient de vouloir 
bien assister au Service anniversaire qui 
sera célébré le mardi 23 mai, à 7 heures, 
en l'Eglise St-Urcisse, à la mémoire de 

Monsieur Jean CLAIR 

Pompes funèbres 
Générales 

Succursale de Cahors 
Bureau : 71, Boulevard Gambetta 

(Téléphone : 4.08) 
Organisation de convois. INVITATIONS 
Fourgons automobiles pour transports 
de corps. Chapelles ardentes. Cercueils 

ordinaires et de luxe 
Coiwonnes mortuaires 

Sur demande des familles, un em-
ployé se rend à domicile et se charge 
de toutes formalités. 

Ménagères ! 
Consommez du 

Bon vm de famille 
VINS DES COTES DU LOT 

VINS FINS 
En fûts, en bouteilles 

Adressez-vous 
aux « CAVES CADURCIENNES » 

5, rue de la Chantrerie 
(Derrière la Cathédrale), CAHORS 

RAFFINERIES DE PORT-DE-BOUG 

"RED SKI1T 
L'HUILE DES POSTES RURALES 

QUALITÉ - SÉCURITÉ 
PARAGON PETROLEUM COMPANY 

X0 • TAIvOU 
Agent Général - 2, Rue François-Caviole 

CAHORS 

Chasse Pêche 
Coutellerie 

Grand choix d'articles de pèche 
Greffoirs, sécateurs, couteaux de table 

et de poche, ciseaux, tondeuses, rasoirs, 
lames pour rasoirs de sûreté. 

Pièges divers >— Musettes 
N. BESSON 

83, Bd Gambetta, CAHORS — Tél. 335 

POUR VENDRE OU ACHETER : 
Immeubles, propriétés 

fonds de commerce 
CONSULTEZ L' 

Indicateur Immobilier 
du Quercy 

R. MARATUECH 
109, Bd Gambetta, CAHORS 

RENSEIGNEMENTS GRATUITS 
Téléphone 44 

Mesdames, 
Pour votre Indéfrisable 

retenez bien cette adresse 

SALON MARCEL 
rue de la Préfecture, CAHORS 

Téléphone 471 

Consommateurs 
DE BON VIN 

accordez votre confiance 
A LA MAISON 

soucieuse de la qualité 
A. DELFOUR, à CAILLAC (Lot) 

S'adresser à M. CANCÈS père 
5, rue des Cadourques, CAHORS 

Déménagements 
FOURGONS CAPITONNÉS 

GARDE-MEUBLES 

P, NOYER 
8, rue Wilson, CAHORS 

a i 

j Cabinet Immobilier 
; (20E année) • 

J. DELLARD 
\ propriétaire, 1, rue Mar.-Joffre \ 

CAHORS : 
a B 

î VENTE ET ACHAT 
toutes propriétés 

î Châteaux, villas, tous immeubles ■ 
ville et campagne '. 

TERRAINS A BATIR j 
Fonds de commerce 

; Prêts hypothécaires 
; RENSEIGNEMENTS GRATUITS ; 

PARIS ÉLÉGANT 
CAHORS 

f i 
Choix 

Vouante, 
Fini 
et Prix 

12, rue Maréchal-Joffre 

BRULERIE MODERNE 
33.Rue Nationale.CAHORS 

CAFÉS ANDRÉ 
Supérieurs aux meilleurs 

Machines agricoles 
Occasions : Un tracteur à chenille 

« Clétrac » avec charrue bisoc. ; Un mo-
teur « Bernard » 8/10 sur oharriot ; Une 
batteuse, 1,40-, comme neuve, avec Lieur 
Massey-Harris ; 4 faucheuses « Deering », 
coupe 1,05 et 1,35, avec appareils à mois-
sonner, état neuf ; deux sulfateuses ; 4 
moulins à farine à bras et à moteur ; Un 
lot de herses, tous modèles. — Charrues 
vigneronnes, décavaillonneuses, cultiva-
teurs, pompes et moto-pompes. Pour tous 
renseignements et prix, s'adresser à 

M. Edmond SEILHAN 
4, rue du Président-Wilson, CAHORS 
Pour tout achat, réparations et toutes 

pièces de rechange de machines agrico-
les, consulter M. SEILHAN, agent de la 
grande marque de confiance « Massey-
Harris ». Faucheuses-lieuses, Râteaux, 
Faneuses à bain d'huile. Les machines les 
plus modernes, qui vous donneront tou-
jours entière satisfaction. . 

J 
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N'oubliez pas d'avertir ? 

La route, la rue ont des embûches : 
les obstacles imprévus. 

En doublant, méfiez-vous de la voi-
ture qui vient en face de vous et dont 
vous appréciez mal la vitesse. 

Ralentissez beaucoup aux croise-
ments : votre vue est limitée. 

Ne doublez jamais dans un virage ; 
ni au sommet d'une côte. 

Ne vous fiez pas à un passage à ni-
veau ouvert. 

La route devant vous n'est pas for-

cément libre : un accident, un camion 
en panne, un arbre déraciné peuvent 
l'obstruer. 

Vous ne connaissez que la portion 
de route que vous avez en vue, et en-
core un troupeau peut sortir d'un 
champ, un piéton sur le bas côté peut 
traverser, un cycliste peut tomber, 
un gros véhicule peut vous cacher un 
danger. 

En conduisant, ne soyez pas dis-
trait. 

Agir ainsi démontre vos qualités de 

bon conducteur. C'est ainsi qu'ont 
toujours fait les Vieux du Volant, 
aussi forment-ils l'élite des automo-
bilistes. Si vous conduisez depuis au 
moins quinze ans sans avoir eu d'ac-
cident grave, vous pouvez poser votre 
candidature pour y être admis. Tous 
renseignements vous seront envoyés 
gratuitement sur simple demande 
adressée aux Vieux du Volant, 10, rue 
Pergolèse, à Paris. 

->•<-

Les malheureux qu'affligent 
l'eczéma, la couperose, l'acné, 
les dartres, etc.. savent la 
ténacité de ces dermatoses... ' 
Mais la plus rebelle est à coup sûr le psoriasis. 
Cependant, pas plus que les autres, le psoriasis ne résiste à la 
cure de Tisane des Chartreux de Durbon, combinée avec des 
applications antiseptiques et cicatrisantes de Baume des Chartreux 
de Durbon, parce que c'est une cure de désinfection profonde 
du sang, qui supprime la cause même du mal : les vices du sang ! 
Et cela, sans danger ni inconvénient, car la Tisane des Chartreux 
de Durbon est un élixir naturel, extrait de plantes fraîches des 
Alpes et qui agit à la dose d'une simple cuiller à café par jour ! 
La Tisane des Chartreux de Durbon est un extrait concentré de 
plantes vendu exclusivement sous forme liquide. C'est le dépuratif 
le plus actif et le plus économique car il se prend à la dose d'une 
cuillerée à café et le flacon contient 35 doses. 

TISANE CHARTREUX 
ddWRBON 

MALADIES delà FEMME 
LE FIBROME 

Sur 100 femme», il y m 
a 90 qui sont atteintes d« 
Tumeurs, Polypes, Fi-
bromes, et autres en-
gorgements qui gênent 

?>lus ou moins la mena-
ruation et qui expli-

quent les Hémorragies 
•t les Pertes presque 
continuelles auxquelles 

•Iles sont sujettes, 
ta femme se préoccupe 
peu, d'abord, da ces 

inconvénients, puis, tout i coup, le ventre 
commence à grossir et les malaises redoublent. 
Le Fibrom* se développe peu à peu, il pèse 
sur les organes intérieurs, occasionae des 
douleurs au bas-ventre et aux reins. La malade 
l'affaiblit et des pertes abondantes la forcent 

à s'aliter presque continuellement. 
nilC El IDC 9 A toutes ces malheureuses, il IlUC rAlllC i faut bien dire et redire : 

——>— Faites une cure avec la 

ni é i n ai 
s 

N'hésitez pas car il y va de vote* santé, et 
sachez bien que la 

JOUVENCE DE L'ABBE SOURY 
composée de plantes spéciales est le remède 

ar excellence contre les Maladies intérieures 
e la Femme : Métrites, Fibromes, Hémorragies, 

Pertes blanches, Règles irrégulières et doulou-
reuses, Troubles de la circulation du sang, 
Accidents du Retour d'Age, Etourditsements, 
Chaleurs, Vapeurs^^Congestiont, Varie**, 

Il est bon de faire chaque Jour des Injection 
avec l'HYGIENITINE DES DAMES. 

U JOUVENCE de l'ASBÊ SOURY, préparé* eau Labo-
ratoire» Mtj. DUMONTIER, i Rouen, ** trouve ésm 

tout** les pharmacies. 

Bien txlsar la vertttM* 
rfouyeaoE rite L-ABBE COUR Y 

qui doit porter l* portrait d* 
l'Abbé Ssury «t «a rang* 

la signature 

AUCUN AUTRE PRODUIT NE PEUT LA REMPLACER 

Brochures et attestations 
sur. demande aux 
LABORATOIRES 

i. BERTHIER, Grenoble 

Tisane, le flacon 16.65 
Baume, le pot. . 10.40 
Pilules, l'étui. . . 9.90 

Dans les pharmacies 

Bibliographie 

<z^l.a su /tûi eût su/uj 

! LES TACHES DE ROUSSEUR 
disparaissent en quelques jours, grâce 
à la CRÈME DES TROIS FLEURS 
D'ORI ENT.Pas d'insuccès. Essayez, vous 
serez émerveillés. 9 fr. 50. Toutes phar-
macies. 

Dépôt à CAHORS : Pharmacie Lagarde, 
38, Bd Gambetta. 

Recherchons Propriétés 
Agrément ou Rapport Agence Lagran-

ge, 34, rue Pasquier, PARIS, 89, fondée 
en 1876. 

Imp. COUESLANT {personnel intéressé) 
Le co-géront; L. PARAZINES. 

TRICOTAGE voulant installer Succursale 
dans région, demande de suite FAÇON-
NIÈRES pour fabrication chaussettes 
et pull-overs fi domicile. Travail assuré-
toute l'année par contrat. Machines en 
location et location-vente. Apprentis-
sage gratuit. Ecrire : TRICOTAGE DE 
L'EST, 6, rue Pierre-Perrat, METZ 
(Moselle). 

I 

Ce Journal 
est en lecture dans le Hall de 

l'Agence Havas 
62, rue de Richelieu, PARIS 

7)-CUl4 

la Mode 
Pratique 

tout &U ai {Viatique. 

♦ 
Tous les jeudis : 
|fr. 

Abonnement 1 an : 48fr. 
SO ou 55 fr. avec prime. 

Envoyer mandat-poste 
(pas de mandat-carte) 

à la Mode Pratique, 
49, «v. de l'Opéra, PARI S 

SERVICE D'ETE 1939 WPUI. '« 15 mai) 

13«3 IPari® à l^oixlous© par 
OMNIB. OMNIB. EXP. MIXTE EXP.(1)RAPIDE 

n" v a» ri f v a> r>i 
PARIS (Orsay) dép. 
PARIS (Aust.) dép. 
LIMOGES j™ 

BRIVE... | arrivée 

( départ. 
Gignac-Cres sensac. 
SOUILLAC. dép. 
CAZOULES 
La Chap.-d-Mareuil 
Lamothe-Fénelon . 
Nozac 
GOURDON.. dép. 
Saint-Clair 
Dégagnac 
Thédirac-Peyrilles. 
Saint-Denis-Catus. 
Espère 

Sept-Ponts 
Cieurac 
Lalbenque.... 
Caussade 
MONTAUBAN arr. 
TOULOUSE., arr. 

(1) A lieu du 2 juillet au 1" octobre inclus. 

Cahors 
RAPIDE EXP. 

V'.ï ,3' cl. i", 2\ 3" cl. 1", 2-,3-cl. 3*( if.V, 3' Cl. 1",2 ■,3'cl. i~,2 ,3'cl. 
» » 10 15 19 25 20 15 21 45 » » 
» » 10 28 19 37 20 25 21 59 22 50 » 
» » 15 29 0 15 0 36 2 38 5 10 » 
» » 15 44 0 18 0 40 2 47 5 40 » 
» » 17 03 1 34 1 56 4 3 7 20 » 

8 14 13 33 17 9 18 3 1 40 2 1 4 18 7 33 » 
8 50 14 5 18 34 » — )) 

9 12 14 36 17 46 18 52 » — 4 58 8 12 » 
9 19 14 43 18 58 » » 
9 24 14 48 19 2 » _ » 
9 33 14 57 — 19 10 » » 
9 42 15 6 — 19 18 » » 
9 55 15 19 18 8 19 27 » — 5 23 8 36 » 

10 4 15 28 — 19 35 » _ » 
10 14 15 38 19 44 » » 
10 24 15 48 ;—, 19 53 » » 
10 34 15 58 _ 20 2 » _ » 
10 42 16 6 20 9 » _ » 
10 51 16 15 18 43 20 18 3 09 3 32 6 » 9 13 », 
11 45 17 20 18 47 » 3 13 3 36 6 4 9 18 7 49 
11 56 17 30 7 54 — » » 
12 11 17 44 —, » » 8 3 
12 18 17 51 » »  . 9 42 8 9 
12 46 18 26 19 27 » » 6 45 10 3 8 31 
13 17 19 2 19 47 » 4 7 4 30 7 4 10 23 8 56 
14 8 » 20 37 » 4 48 5 11 7 45 11 25 

13 e a?ot*lotis«3 à Paris par Cahors 

TOULOUSE.... d. 
MONTAUBAN. d. 
Caussade 
Lalbenque 
Cieurac 
Sept-Ponts 
CAHORS... | *r,r • ( dep. 
Espère 
St-Denis-Catus... 
Thédirac-Peyril... 
Dégagnac 
Saint-Clair 
GOURDON (1) d. 
Nozac 
Lamothe-Fénel. .. 
La Chap.-de-Mar . 
CAZOULES 
SOUILLAC. dép. 
Gignac-Cressens.. 
BRIVE j J™. 

LIMOGES . j arr • 
( dep. 

PARIS.. (A.) arr. 
PARIS.. (O.)arr. 

OMNIB. EXP. EXP. 
4". 2- 3" cl. t" 2'. 3" ol.l" 2*. 3'cl. 

....^JRAPIDE OMNIB.OMNIB. DIRECT 
AUtOrai.b 2",3*cî. i'V2',3"Cl. 

3 58 __ 8 35 » 13 10 15 52 17 20 
6 8 9 17 11 4 13 51 16 37 18 12 
6 47 9 35 11 29 — 17 16 18 32 
7 23 11 54 — 17 56 18 55 
7 31 _ 11 59 — 18 4 
7 41 12 8 ■ — 18 14 
7 47 10 9 12 13 14 40 18 20 19 12 

8 13  . 10 13 12 14 14 44 13 27 19 17 
8 27 — 13 38 19 28 
8 40 13 49 19 39 
8 53 — 14 1 19 51 
9 2 — 14 8 19 58 
9 10 0 — 14 16 20 6 
9 23 10 51 — 14 26 20 16 
9 30 — 14 33 20 23 
9 38 — — 14 41 20 31 
9 45 

o ja — 14 47 20 37 
9 51 3 — 14 53 20 43 

10 4 11 11 s 
H — 15 2 20 54 

10 32 ; — 15 28 21 20 
10 57 11 49 a 16 11 15 53 21 45 

»  i 11 56 a o 16 17 » 
»  ■ 13 20 o 17 34 » 
» 13 35 17 43 » 
» 18 53 22 29 » 

» — 19 5 22 40 — » 

21 ' 5122 
21 45,23 
22 4 

22 40 
22 44 

23 24 

23 45 

0~23 
0 29 
1 49 
2 2 
6 43 
6 55 

(2) RAPIDE 

50j23 20 
311 0 » 

20 
24 

54 
» 

14 
21 
32 
43 

0 52 
0 56 

24 
30 
47 
50 

8 39 
8 50 

(1) Un train mixte par de Gourdon le matin à 5 heures et arrive à Brive à 7 h. 18. 
(2) A lieu tous les jours, du 2 juillet au 1" octobre. 

St-Denis-près-Martel à Aurillae 

St-Denis-piès-Martel. 
Vayrac 
Bétaille (arrêt) 
Puybrun 
Bretenoux-Biars 
Port-de-Gagnac 
Laval-de-Cere 
Lamativie 
La Roquebrou 
AURILLAC. .arrivée. 

EXP. 

Le Buisson à St-Denis-près-Martel 

4 48 L9 15 14 40 17 58 18 46 
4 56 9 23 14 47 18 4 18 52 
5 » 9 28 14 51 18 9 18a55 
5 8 9 36 15 59 18 15 19a 1 
5 17 9 44 15 7 18 24 19 7 
5 23 9 50 15 13 18 31 19a 12 
5 31 9 58 15 20 18 39 19 20 
5 50 10 16 15 37 18 56 19o34 
6 25 10 43 16 2 19 21 19a5f-
7 13 11 20 16 37 19 58 20 35 

Aurillae à St-Denis-près-Martel 
AURILLAC.. départ. 
La Roquebrou 
Lamativie 
Laval-de-Cère 
Port-de-Ga 
Bretenoux-
Puybrun 
Bétaille (arrêt) 
Vayrac 
St-Denis-près-Martel. 

(1) Du 2 Juillet au 1" Octobre. 

(1) 

mac. 
3iars 

5 50 6 30110 40 17 18|21 5! 
6 16 7 11 11 18 17 58 22 2 

6a38 7 35 11 42 18 21 22 51 
6 52 7 50 11 58 18 40 23 6 

6 a 58 7 57 12 5 18 48 
7 5 8 8 12 19 19 8 23 23 

7 a 12 8 15 12 26 19 15 23 32 
7a 18 8 22 12 33 19 22 

7 22 8 30 12 38 19 28 23 43 
7 28 8 37 12 45 19 35 23 50 

Le Buisson, dép. 
Sarlat dép. 

Cazoulès 
Souillac 
Le Pigeon 
Baladou. Arrêt. 
Martel 
S'-Denis-p.-Mart. 

7 33 
8 22 

EXP. 
17 14 

17 49 

18 15 
j!2 46j 18 20 

18 20 
18 28 

10 39 

12 1 

12 36 

14 

14 10 18 38 

14 19 18 45 

Périodi-
que 

jour de 
(cire 

18 » 

19 
19 

19 42 

20 31 

» 
» 

St-Denis-près-Martel au Buisson 
Sl-Denis-p.-M.d. ? 2a — - - , 13 5 

Martel 7 38 - - - I 1 

Baladou... 
Le Pigeon. 
Souillac.... 
Cazoulès... 
Sarlat 
Le Buisson. ar. 

5 30 
6 14 

13 28 
13 37 
14 27 
14 34 
15 15 

15 59 

De Sarlat à Gourdon (Service assuré par M.Artigalas) 
SARLAT 
Carsac 
Grolejac 
St Cirq Madelon 
Payrignac 
GOURDON 

8 24 » 11 » 13 30 16 45 16 50 
8 35 » 11 19 13 46 17 2 17 7 
8 42 10 30 11 39 13 56 17 11 17 15 
8 53 10 47 11 53 14 13 17 24 
9 3 10 57 12 5 14 24 17 35 
9 13 11 » 12 10 14 35 17 50 

De Gourdon à Sarlat {Service assurépar M.Artigalas) 
GOURDON 
Payrignac 
St-Cirq-Madelon.. 
Grolejac 
Carsac 
SARLAT 

6 50 11 30 15 25 17 » 
7 6 11 43 15 40 17 13 
7 17 11 56 15 51 17 26 
7 30 10 30 12 11 16 11 17 41 
7 39 10 45 12 22 16 13 17 53 
7 55 11 5 12 35 16 35 18 10 

Toulouse 
TOULOUSE, dép. 
CAPDENAC. j 
FIGEAC .' 
Le Pournel 
Assier 
Flaujac (halte)... 
Gramat 
Rocamadour 
Montvalent 
St-Denis-p.- ( arr. 

Martel ( dép. 
Quatre-Routes — 
Turenne 
BRIVE ar. 
PARIS (Orsay) ar. 

» 
2 27 
2 52 

3 42 

» 
» 

à Capdenac, Brive 
10 1 
13 31 

7 » 11 15 13 43 
7 25 11 26 13 55 
7 46 11 45 14 14 
7 57 11 55 14 23 
8 7 12 3 14 32 

5 7 8 23 12 17 14 45 
5 19 8 37 12 27 14 56 
5 36 8 56 12 41 15 9 
5 47 9 7 12 50 15 20 

5S 9 11 13 1 15 24 
6 9 9 24 13 11 15 33 
6 21 9 34 13 21 15 41 
6 54 9 55 33 44 16 1 

— !l9 5 » 22 40 

et Paris 
15 45 
19 7 
19 30 
19 43 
20 2 
20 12 
20 20 
20 33 
20 44 
20 57 
21 6 
21 13 
21 23 
21 32 
21 52 
5 30 

» 
» 

17 20 
17 29 

» 
» 
» 
» 
» 

» 
» 
» 
» 
» 
» 

19 45 
23 23 
23 43 
23 55 

0 21 

0 39 
0 49 

9 
13 

Paris à Brive, Capdenac et Toulouse 
(Orsay) 

1 46 
8 43 

d) 
PARIS (Aust.) d. 
Brive dép. 
Turenne 
Quatre-Routes.... 
St-Denis-p.- ( arr. 

Martel ( dép. 
Montvalent 
Rocamadour 
Gramat 
Flaujac (halte)... 
Assier 
Le Pournel 
FIGEAC dép. 
CAPDENAC Jar-
TOULOUSE ... .*.' 

(1) N'a lieu que du 1" juillet au 1" octobre entre St-Denis et Capdenac. 

21 12 22 50 7 5 » 10 15 » » 
3 47 8 » 13 54 » 17 12 18 16 » 
4 8 8 22 14 14 » 17 33 18 52 » 
4 1G 8 39 14 22 » 17 41 19 .3 » 
4 23 8 37 14 29 » 17 48 19 15 » 
4 29 8 42 14 33 » 17 52 19 40 » 

— 8 55 » » 18 5 19 58 » 
4 53 9 12 14 58 » 18 21 20 46 » 
5 4 9 24 15 8 » 18 32 21 7 » 
— 9 3fi 15 20 » 18 43 » » 

5 23 9 46 15 26 » 18 53 21 42 » 
— 9 55 » » 19 2 » » 

5 46 10 21 15 48 7 21 19 19 22 13 » 
5 55 10 31 15 57 7 28 19 28 22 26 » 
6 29 11 14 16 10 » 19 43 » 
9 12 15 32 19 13 » 23 29 » 

MONTAUBAN, CAHORS à LIBOS 
Autorails MARCH.-VOY. Autorails 

MONTAUBAN 
CAHORS 
CAHORS 
Mercuès 
Douelle (Arrêt) 
Parnac 
Luzech 
Pont de Castelfranc, 
Castelfranc 
Prayssac (Arrêt) 
Puy-l'Evêque 
Duravel 
Soturac-Touzac 
Fumel 
LIBOS 

4 
17 
21 
30 
36 

» 

46 
50 
57 

3 
8 10 
8 20 
8 25 

11 4 
12 13 
12 14 
12 24 
I2a27 
12 31 
12 36 
12 43 
12 46 
12 49 
12 55 
13 1 
13 7 
13 15 
13 19 

13 51 
14 40 
Î5~5T 
16 10 
16 17 
16 28 
16 36 

» 
16 50 
16 56 
17 6 
17 16 
17 26 
17 40 
17 46 

LIBOS, CAHORS à MONTAUBAN 

16 35 
18 20 
18 50 
19 » 
19a 3 
19 7 
19 13 
19 20 
19 23 
19 26 
19 32 
19 38 
19 44 
19 52 
19 56 

LIBOS... dép 
Fumel 
Soturac-Touzac . 
Duravel 
Puy-l'Evêque 
Prayssac (Arrêt) 
Castelfranc 
Pont de Castelfranc, 
Luzech 
Parnac 
Douelle (Arrêt) 
Mercuès 
CAHORS 
CAHORS 
MONTAUBAN 

Autorails 

6 41 
6 45 

' 6 53 
7 » 
7 6 
7 12 
7 15 
7 a 17 
7 24 
7 30 
7 a 34 
7 38 
7 47 

Autorails 

CAHORS 
Cabessut 
Arcàmbal 
Vers 
Saint-Géry . 
Conduché 
Saint-Cirq-la-Popie. 
St-Martin-Labouval. 
Calvignac 
Cajarc 
Montbrun 
Toirac 
Lamadeleine 
CAPDENAC , 

7 49 
8 56 

De CAHORS à 
52 

9 5 
9 13 
9 27 
9 37 
9 47 

10 » 
10 7 

» 
10 28 
10 41 
10 50 
10 58 
11 16 

7 
7 
8 
8 
8 
8 
8 
8 
8 
8 
9 
9 
9 
9 

56 
6 

14 
18 
28 
34 
40 
46 
54 
2 
9 

19 
27 

11 45 
13 17 
CAPDENAC 

» 11 23 
» 11 29 
» 11 37 
» 11 43 
» 11 48 
» 11 58 
» 12 3 
» 12 10 
» 12 15 
» 12 23 
» 12 30 
» 12 37 
» 12 47 
» 12 55 

18 14 
18 21 
18 32 
18 39 
18 46 
18 55 
19 » 

» 
19 12 
19 21 
19 27' 
19 . 33 
19 46 

17 
17 
18 
18 
18 
18 

De CAPDENAC 
CAPDENAC 
Lamadeleine...... 
Toirac 
Montbrun 
Cajarc 
Calvignac 
St-Martin-Labouval. 
Saint-Cirq-la-Popie., 
Conduche , 
Saint-Géry 
Vers 
Arcambal 
Cabessut 
CAHORS ..i.. 

7 
7 
7 
7 
8 
8 

30 
38 
47 
53 

1 
9 

8 15 
8 21 
8 29 
8 39 
8 44 
8 50 
8 59 
9 5 

à CAHORS 
13 » 
13 8 
13 17 
13 22 
13 29 
13 37 
13 43 
13 49 
13 55 
14 5 
14 10 
14 16 
14 25 
14 31 

47 
53 

1 
9 

13 
23 

18 29 
18 35 
18 41 
18 49 
18 57 
19 4 
19 14 
19 22 

17 5 
17 13 
17 22 
17 28 
17 36 
17 44 
17 50 
17 56 
18 2 
18 14 
18 18 
18 2îl 
18 33 |g 
18 40.1 

a-— Ce signe désigne un arrêt facultatif. (Pour descendre, demander 
l'arrêt au chef de train ; pour monter, s'adresser au personnel du point 
d'arrêt ou à défaut faire signe au conducteur). 

NOTA. — Indépendamment des services d'autorails mentionnés ci-des-
sus, il existe également de nombreux trains. RENSEIGNEZ-VOUS DANS 
LES GARES. 


